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Resume 

Dans ce travail, on presente les resultatsd'une nouvelle prospec­
tion pedogeochimique effectuee sur les territoires de Heure et Nettinne 
pour reconnaitre !'extension du filon de marcasite anciennement exploite a 
Heure. La presence de minePalisation au droit des anomalies geochimiques 
principales a ete verifiees par sondages inclines. Ceux-ci sont decrits en 
mettant l'accent sur les aspects 1ithologiques et metallogeniques. 

Sutmnary 

In this paper, are presented the results of a new geochemical 
prospection located at Heure and Nettinne to investigate the extension of 
a once exploited marcasite lode at Heure. The main geochemical anomalies 
have been verified by inclined drillholes. These are described with 
emphasis on the lithological descriptions and the occurence of ore minerals. 
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Introduction 

En 1973, une etude methodologique de geochimie de surface de l'an­
cienne zone miniere de Heure-Nettinne (province de Namur) a ete entreprise 
sous !'impulsion du Professeur H. Martin (Laboratoire de geochimie de 
l'Universite de Louvain). 

Cette recherche a pour but l'etude du cycle supergene de certains 
metaux dans l'aureole de dispersion secondaire d'un gisement sulfure en 
milieu carbonate. Elle se propose de preciser les mecanismes de migration 
et de fixation des elements du milieu primaire jusque dans la pedosphere 
et de mettre en evidence les phases mineralogiques d'accumulation des 
metaux dans les milieux de surface. Diverses etapes de ce progr~ ont 
deja ete franchies (de Walque, 1974 ; Bal, 1975 ; de Walque et al, 1976 ; 
Dekeyser, 1977 ; de Walque et al, 1977). Nous les commenterons brievement. 

Une prospection geochimique des sols, restreinte au voisinage de 
l'ancienne mine de "pyrite" de Heure (zone d'echantillonnage de 850 m x 
450 m), a montre la possibilite d'une extension du filon au NW de la zone 
exploitee et la superposition d'anomalies importantes en plomb, zinc, fer 
et manganese (de Walque et al, 1976). 

Ces resul tats d' interet economique ont motive 1 'augmentation de 
l'aire de prospection ped~geochimique (zone d 1 echantillonnage de 2000 m x 
2000 m). De nouvelles zones anomales ont alors ete definies, justifiant 
une campagne de sondage. Celle-ci visait la mise en evidence de la minera­
lisation hypogene suspectee par les anomalies des sols. 

Afin d'obtenir une stampe complete du Frasnien de cette region et 
de connaitre le fond geochimique de telles roches non soumises a !'altera­
tion atmospherique, un sondage vertical a ete implante a Nettinne au lieu­
dit "Le Poteau" (de Walque et al, 1977). 

Ce sondage a livre des donnees lithologiques conduisant a une 
nouvelle cartographie lithostratigraphique, et des donnees geochimiques 
autorisant une normalisation des resultats de prospection geochimique des 
sols. Ces deux approches correctives ont permis !'implantation des sondages 
inclines ulterieurs dans les meilleures conditions. Ces sondages sont 
reperes aux figures I et 2. 

Le present travail est consacre a la presentation des resultats 
de la nouvelle prospection geochimique de surface et des resultats de la 
campagne de sondages inclines. 
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II. Logique d 1 implantation des sondages 

II.l. ~ees ~ologiques_ 

D1 un point de vue morphologique, la region consideree est marquee 
par deux cretes boisees (ou affleurent calcaires et dolomies) separees par 
une large vallee (a substrat schisteux) affectee en son centre par un hom­
bement sur lequel est loge le village de Nettinne. 

Nos leves de detail sont synthetises sous forme d 1 une carte litho­
stratigraphique (figure 3) et de coupes longitudinales et transversales 
(figure 4). Ces documents montrent que les cretes boisees et le bombement 
intermediaire correspondent a des anticlinaux, les vallees a des synclinaux, 
(relief conforme). Les anticlinaux s 1 ennoyent vers le NE. De plus, nous 
avons constate la presence d 'une tectonique cas.sante, les anticlinaux etant 
tron~onnes transversalement a certains endroits. Une de ces failles trans­
versales (en realite, il s 1 agit d 1 une zone faillee avec faille principale f, 
et cassures satellites f'1, f"1 et f'' 1 1) correspond au filon de Heure 
(filon a structure brechique ; gangue calcitique mineralisee principalement 
en marcasite et accessoirement en sphalerite et galene ; blocs anguleux de 
calcaire de tailles variables). Une autre faille transversale '(£2) a egale­
ment ete reperee. 

Pour les representations graphiques(carte lithostratigraphique et 
logs de sondages), nous avons adopte les lithozones individualisees par 
Coen (1974). Les sigles a, b, c, d, e, f, g, h, i, ont la'meme signification 
que ceux introduits par cet auteur pour la coupe Heure-Sinsin. Ces lithozo­
nes ont ete confirmees par le sondage du Poteau (de Walque et al, 1977). 

II.2. Donnees minieres 
~~~~~-------

La documentation relative a l'ancienne exploitation miniere de 
Heure est tres rare. L1 historique de cette exploitation a ete effectue par 
de Walque et al, (1976). 

Rappelons qu'au XVIIIe siecle, il existait a Heure, une miniere ou 
on exploit-ait la limonite (de Ferraris, 1777). La decouverte d'un filon 
sous-jacent au chapeau de fer a ete suivie d 1 une demande de concession pour 
plomb et pyrite de fer. Celle-ci a ete accordee par A.R. du 25 novembre 1843. 
Neanmois, toutes les tentatives d'exploitation ont rapidement avorte car les 
mineurs ne trouverement pas d 1 enrichissement en sphalerite et galene suscep­
tible de valoriser le minerai "pyriteux" (en realite, marcasiteux). 
Les derniers travaux de recherche effectues en 1938 - 1939 par la "S.A. La 
Floridienne", se sont soldes par abandon de la mine suite a un coup d 1 eau; 
Le seul heritage des anciens travaux subsiste dans la toponymie. Le bois 
jouxtant 1 1 ancienne mine s 1 appelle le "Bois de Saumont" (un saumon s 1 applique 
a une masse de plomb solidifie apres fusion) et un lieu-dit caracterise par 
la trace d 1 un puits de recherche existant depuis la fin du XVI!Ie siecle, 
porte le nom de "Fosse a Plomb". 
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II.3. Q£!!!!~~~-B~2£h!!iS!:!~~ 

II.3.a. EE~!!~E~_e!:!~~~-~~-EE2~E~£!!2!!-~~~-~2l!_:_~~!h2l2B!~ 
Le caractere bimodal des distributions de frequences des teneurs 

en plomb et en zinc dans les sols a proximite immediate de l'ancienne 
exploitation miniere permet de definir et de cartographier des seuils 
d'anomalies de i32 ppm en plomb et de 251 ppm en zinc, qui trouvent leur 
explication dans la mineralisation sous-jacente en galene et en sphalerite. 
On peut trouver des sols montrant des concentrations en plomb et en zinc 
atteignant jusqu'a 1 % ponderal (de Walque et al, 1976). 

Les fortes correlations rencontrees entre le fer, le nickel et le 
cobalt dans les sols "non mineralises", surtout a substrat de schistes 
famenniens, traduisent des associations geochimiques connues dans les sedi­

·ments terrigenes qui sont explicables par l'affinite que possedent ces 
elements pour les sites octaedriques de mineraux argileux. 

L'etude d'un certain nombre de variables chimiques complementaires 
fait suite aux resul tats pub lies en 1 97 6 .: capaci te d 'echange. de cations 
(CEC), taux de saturation en calcium et magnesium dans les sols (TS), 
carbone lie ala matiere organique (MO), mesures de pH et du pourcentage de 
carbonate calcique et magnesien dans les sols (C03). 

Vu le nombre de variables en jeu, les resultats ont ete traites 
par un processus de simplification de 1 1essentiel de !'information obtenue, 
consistant en une methqde exploratoire sous forme d'a.nalyse des composantes. 

Ce raisonnement rentre logiquement dans le concept de !'inference 
statistique. En effet, dans bon nombre d'applications statistiques, les 
donnees disponibles ou a collecter constituent un echantillon aleatoire au 
sens ou elles se superposent a certains elements selectionnes au hasard dans 
une population qui regroupe !'ensemble des elements susceptibles d'etre pr~ 
en consideration. Ces donnees sont des lors supposees contenir certaines 
observations sur les caracteristiques inconnues de la population. L'objet 
de !'inference statistique est d'extraire de l'echantillon disponible des 
informations sur les caracteristiques d'in~eret de la population. 

Cinq facteurs significatifs representant plus de 80% de la variabi­
lite totale ont ete retenus (milieu secondaire - 34%-, lithologie - 17% -, 
mineralisation- 14% - ' pedologj~ - 9% - et role du magnesium- 8% -)et 
sont repris synthetiquement au tableau I. Cette methode exploratoire 
conseille de ne pas s'interesser de prime abord aux seules observations 
susceptibles d'avoir une relation avec le corps mineralise, mais plutot de 
se pencher en priorite sur les problemes lies a l'environnement secondaire 
et a· la lithologie de la region. 

Afin de mieux mettre en valeur les effets issus de cette demarche, 
les observations ont ete par la suite separees en quatre groupes differencies 
suivant la nature de la charge des sols (calcaire, schisto-calcaire, schis­
teuse et dolomitique). On distingue en plus un cinquieme groupe de sols sans 
charge, developpes sur materiaux alluvionnaires et loessiques. 
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' 

TABLEAU I . FACTEURS REPRESENTATNT LA VARIABILITE TOTALE ET . 
CONTRIBUTIONS DES VARIABLES A CES FACTEURS. 

Facteur Valeur Explication de Fortes contributions Nom donne 
propre la variabilite Negatives Positives (%) 

1 4,72 33,77 Mn - Fe Milieu secondaire 
(CEC -MO) 

2 2,41 17,24 Co-Ni-Fe TS-C03 Lithologie 
(Ca-pH). 

3 1 '94 13,90 Pb - Zn Mineralisation 

4 1 '26 9,05 MO - CEC Pedologie 

5 1 ,09 7,84 Mg (Ca) Magnesium 

Ce procede de separation presente l'avantage d'eloigner les effets 
lies a quatre des facteurs mentionnes plus haut, afin de mettre en evidence 
l'heritage de la mineralisation dans les sols (facteur n°3) •. Cette separa­
tion assuree, il est aise de poursuivre groupe apres groupe, un traitement 
statistique traditionnel (calcul des moments, des seuils d'anomalies, des 
regressions, ••• ). 

II.3.b. ~~~!!~~~-Eh!!~-~~-EE2!E~£~i2~-~~!-!2!!_:_~~~~£~!2~-~~!-!2~~! 
anomales. --------
C'est dans ce contexte que l'aire d'echantillonnage de sols a ete 

etendue vers le nord et vers l'ouest, pour couvrir une aire carree de 400 
hectares (1240 sites d'observation) (Fig.5). Certaines zones montrant de 
plus fortes teneurs en certains elements metalliques en traces dans les 
sols ont fait l'objet d'une prospection detaillee complementaire (zones A, 
B, C, D de la fig.5). 

Apres avoir calcule les differents seuils d'anomalies correspondant 
a chaque groupe d'observation selectionne, il est possible de normaliser les 
valeurs observees au moyen d'une nouvelle formule de correction que nous 
avons adaptee de celle proposee par Govett et Galanos (1974) : 

teneur - seuil d'anomalie 
+ I 

seuil d 'anomalie 

Une fois toutes les valeurs standardisees, ces dernieres peuvent 
etre directement comparees. En effet, ce processus de normalisation renvoie 
a l'unite le seuil d'anomalie de chaque variable, pour chaque groupe 
d'observations. Une valeur normalisee egale ou superieure a I appartient a 
u~e population anomale ~t peut gt~e co~sideree comme indice de min€~ali~a~ 
t~on. 
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A titre d 1 exemple, le tableau II reprend pour chaque groupe les 
differentes teneurs moyennes et les seuils d 1 anomalies positifs correspon­
dants, pour deux variables, le plomb et le zinc. 

TABLEAU II . BRUITS DE FOND ET SEUILS D 1 ANOMALIE POSITIFS CALCULES SUR . 
L1 ENSEMBLE DE L1 ECHANTILLONNAGE ET SURLES GROUPES 
DIFFERENCIES D'APRES L1 ANALYSE EN COMPOSANTES PRINCIPALES. 

Plomb (ppm) Zinc (ppm) 

Bru1t de Seu1l d Bruit de Seuil d 1 

fond anomalie fond anomalie 

Ensemble de 
l'echantillonnage 54 126 141 320 
avant separation 
des groupes 

1240 observations 

Sols a charge 74 204 184 566 
calcaire 

345 observations 

Sols a charge 52 124 146 311 
schisto -
calcaire 

296 observations 

Sols a charge 33 66 113 167 
schisteuse 

372 observations 

Sols a charge 55 106 117 200 
dolomitique 

74 observations 

Sols sans charge 66 115 114 214 

142 observations 

Sols remanies - 95 - 219 

II observations 

Nous n 1 avons retenu dans cette note que les resultats de la 
geochimie du plomb et du zinc etant donne la. presence de galene et de 
sphalerite dans la mineralisation. Nous ferons aussi reference e la 
distribution des carbonates des sols, en relation certaine avec la gangue 
calcitique du minerai. Le comportement du fer dans les sols, plus dependant 
de facteurs lithostratigraphiques que de facteurs lies a l 1 activite 
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minerale proprement dite, malgre la presence de marcasite au sein du filon, 
n'a pas retenu ici notre attention. 

La figure 5 montre les resultats du traitement ·de normalisation 
des anomalies en plomb et en zinc, sous forme composee, par lesquels diver­
sea zones anomales peuvent etre circonscrites. Quatre zone se degagent : 
les zones anomales de la "mine de Heure" (A, de loin la plus interessante de 
toutes), du "Poteau" (B), du "Bois de Saumont" (C) et du "Bois des Sarts" 
(D) • 

II.4. Implantation des sondages 

A. ~2~~-!~£~!~-~~-!!_~~i~~-~~-~~~E~~-l~£~~-~2 
Les figures 6 et 7 montrent avec plus de clarete les details de 

cette zone anomale. 

Un programme de representation en trois dimensions, mis au point 
a l'Institut geographique national (production de J. Loodts) .nous a permis 
de completer nos moyens de representation des resultats d'analyses geochi­
miques. La presentation en perspective cavaliere (fig.6 ; exemple du plomb) 
est un outil interessant qui permet une visualisation tres differente , 
claire et spectaculaire des donnees de la geochimie. C'est un outil comple­
mentaire de la cartographie. "Neanmoins, sa definition informatique n'est 
pas une chose aisee etant donne la necessite de concilier des imperadfs 
de precision et d'esthetique du graphisme" (Jouret, 1976). 

Sur la figure 6, les anomalies maximales (environ 2.500 ppm) 
ont ete reduites pour s'inscrire dans le cad~e du dessin. 

La figure 7 presente une carte detaillee des resultats composes 
du traitement de normalisation des anomalies en plomb et en zinc. 

Dans cette zone, les anomalies se superposent au filon exploite, 
sur 350 m et a son prolongement NW non exploite, sur la meme distance. 
On note egalement la presence d'une digitation laterale longue de 200m. 

Les anomalies sont importantes : elles atteignent des valeurs 
neuf fois superieures aux seuils d'anomalies en plomb et en zinc. 
Les teneurs en carbonates ainsi que le taux de saturation en calcium et 
magnesium, sont eleves a l'aplomb du filon. 

L'ampleur de cette zone anomale a justifie !'emplacement de 5 
sondages. Les objectifs vises sont les suivants : 

sondage 126 W 226 : recouper le filon en-dessous du niveau hydrostatique 
(indications sur l'ampleur du rejet de la faille ; 
nature du minerai non oxyde ; puissance du filon en 
zqrte non exploitee) 

sondage 168 W 227 recouper le filon au-dessus du niveau hydrostatique 
(nature du minerai oxyde). 



sondage 168 W 228 

sondage 168 W 232 
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recouper le filon a grande profondeur ( evolution de 
sa puissance en profondeur ; nature du minera~ a 
1 'aplomb du lieu-dit "La Fosse aPlomb" ; donnees com­
plementaires de rejet de la faille) 

recouper le filon sous la zone exploitee (importance 
de la mineralisation laissee en place ; donnees litho­
logiques complementaires ; verifier la presence d'un · 
filon satellite). 

Bref, les 4 sondages precedents avaient pour but d'etudier la 
geometrie du filon principal et de ses satellites eventuels et la nature 
des assemblages mineraux supergenes et hypogenes. 

B. 

Les sols du "Bois de Saumont" sont caracterises par de fortes 
teneurs en plomb et zinc, dont la distribution ~st liee notamment a la 
presence d'un materiel humifere important,consequence de la tres faible 
epaisseur de ces sols et de l'activite organique intense qui Y. regne. 

La normalisation des resultats a annule ces effets. Les anomalies 
qui subsistent se repartissent selon deux directions. Elles peuvent etre 
dues soit a un niveau stratigraphique anomal soit a deux filons secants au 
filon exploi te a Heure. 1 

Le sondage 168 W 230 a ete positionne en concordance avec le 
sondage 168 w 231 pour verifier l'hypothese d'un filon sous-jacent ala 
zone anomale du "Bois de Saumont" (zone B) et etudier les relations mine­
ralisation encaissant dolomitique. 

c. 
Les anomalies de cette zone sont developpees dans des sols a 

substrat schisteux. Elles sont moins elevees que celles de la zone anomale 
de la mine de Heure (zone A), meme en tenant compte de la normalisation des 
resultats analytiques. Elles presentent neanmoins un interet double. 

' 
I. Elles se situent exactement dans le prolongement du filon de Heure. 
2. Le sondage vertical du "Poteau" (168 W 225) implant€ a quelques dizaines 
de metres de ces anomalies contenait dans sa formation calcaire, des veinu­
les de calcite mineralisees en marcasite, pyrite et sphalerite (de Walque 
et al, 1977). 
Le sondage 168 W 229 a done ete dirige vers l'epicentre. de l'anomalie la 
plus importante de la zone C afin de verifier l'hypothese d'un filon mine­
ralise prolongeant celui connu a Heure. 

D. 

Les sols du "Bois des Sarts" a substrat carbonate montrent des 
anomalies en plomb et zinc qui se localisent principalement au nez de 
1 'an tic linal. 

La repartition de ces 
Saumont". Les memes hypo·theses 
Neanmoins, ces hypotheses n'ont 

anomalies ressemble a celle du "Bois de 
peuvent etre mi.ses quant a leur orgine. 
pas pu etre verifiees par sondages. 



- II -

III. Description des sondages 

Les sept sondages carottes reperes au Service geologique de 
Belgique par les n° I68 W 226 a I68 W 232 ont ete executes par la firme 
Foraky, d'avril a novembre I976. Ils sont localises aux figures 1 et 2. 
Leurs caracteristiques spatiales sont precisees au tab~eau III. 

La description qui suit est une description lith~logique avec 
mention des principaux macrofosslles. Des etudes paleont0logiques comple­
mentaires sont en cours : conodontes par E. Groessens et polypiers par HH. 
Tsien. L'accent a ete mis sur la description desdiaclases et veinules de 
calcite, surtout lorsqu'elles etaient mineralisees. 

Precisons que les sondages SQnt inclines a 45° et que les pendages 
ont ete mesures par rapport a l'allongement de la carotte (Par exemple, 
dans le cas d'une stratification perpendiculaire a l'allongement de la 
carotte; nous avons renseigne un pendage de 0°). 



N°du sondage Coordonnees Lambert de l'orifices (m) direction pente du longueur foree proforideur 
(archives S.G.B.) reseau geodesique europeen unfifie-1951 du forage forage (a partir de atteinte 

l'orifice)(m) sous l'ho-
rizontale 
passant pax 
l'orifice 
(m) 

X y z 
I 

l68W226 214.981 109.751 245,652 NS 45°8 114,90 81 '25 
168W227 214. 981 109.729 245,444 NS 45°S 86,90 61,45 

168W228 214.798 109.648 257' 190 N 23° E 45°NE 200,00 141 '42 

168W229 213.906,5 110.253 268,854 N 50° E 45°NE 246,40 174,23 

168W230 214.751 109.421 277' 901 N 5° E 45°-s 100,40 70,99 

168W231 215.019 109.553 245,012 N 30° W 45°SE 150,50 106,42 N 

168W232 215. 125 109.624 235,837 N 3° w 45°8 101,40 71 '70 
; 

L--..--- ---------------------- ~-~------ ~- --------- --------------------- ------------------

Tableau III Caracteristiques spatiales des sondages. 
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SONDAGE 168 W 226 

Terre arable avec cailloutis. Pas 
d 1 effervescence a HCl 1/10 N. 

Argile d'alteration de calcaire, brune, 
ne reagissant pas a l'acide. Cailloutis brun 
clair a noir, de taille inferieure au mm. 

Gros blocs de calcaire, plus ou moins 
fortement corrodes, emballes dans de l'argile 
d'alteration faisant effervescence a HCl 1/10 N. 

Calcaire gris, veinule de calcite blanche. 
Vers 6,50, pendage : i = ± 40°. Legerement dolomi­
tique entre 3,70 et 6,00. Argileux de 11,40 a 11,50. 
Polypiers (tres abondants a partir de 5,60). Stroma­
topores. Gros crinoidea entre 10,80 et 11,40. 
Nombreux petits crinoidea a partir de 12,40. 
Diaclases corrodees, parfois colma~ees par de l'argile 
d'alteration. Localement, fracturat:ion importante. 
Mineralisation essentiellement localisee aux veinules 
de calcite. A 3,90 , rares veinules de calcite, 
millimetrique, avec limonite. De 4,30 a 4,60, veine de 
calcite de 2 em d' epaisseur (pente : i = 68°). Entre 
8,50 et i0,80 , rares mouchetures de limonite. 
De 10,80 a 11,00, nodules et plaquettes limoniteux 
dans debris de calcaire corrode. De 11,50 a 12,50, 
pente moyenne des veinules : i = 55°. A 12,60, 
veinule de calcite blanche avec limonite. Phenomenes 
de metasomatose ankeritique de 11,20 a 11,40 et de 
11,50 a 12,40. Pigment hematitique de 11,40 a 11,50. 

Calcaire gris clair,. veinule de calcite 
blanche. Joints stylolithiques. Stromatopores. 
Po~piers. Brachiopodes a partir de 13,50. A 15,45, 
gasteropode. A 16,20 , lumachelle de gasteropodes 
et brachiopodes. Peu fossilifere entre 13,50 et 15,40. 
Diaclases ouvertes et corrodees de 12,70 a 13,00 et 
de 16,00 a 18,00. Parfois tapissees d'un enduit 
argilo-limoniteux (13,60 ; 14,00 ; 14,10 ; 14,30). 
Veinules de calcite blanche parfois mineralisees 
(pente : i = 50°). A 12,60 : limonite. De 13,00 a 
13,20 , la limonite rubane les epontes. Structure 
geodique (cristaux de calcite a faces cristallines 
bien developpees- scalenoedres). De 15,40 a 15,60, 
mouchetures de sphalerite et de pyrite. 

A 17,70 , lit calcschisteux (epaisseur 
2 em; pendage : i = 35°). Puis, calcaire gris, 
veinule de calcite blanche. Par places, calcaire· 

Epaisseur 
(m) 

0,40 

I ,00 

9,50 

5,20 

base a 
(m) 

0,40 

2,00 

3,00 

12,50 

17,70 
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argileux a structure subnoduleuse de 19,90 a 
20,40; localement, entre 21,65 et 23,90 ; de 
24,90 a 25,30 ; localement, entre 30,00 et 33,00). 
La lithologie a tendance plus argileuse se carac­
terise egalement par la presence de joints schis-
teux localement abondants (structure straticulee) 
de 17,70 a 18,50- pendage : i = 37° ; de 20,40 a 
20,60 - pendage : i = 35° ; structure tres finement 
straticulee de 21,55 a 21,65 - pendage : i = 35° 
quelques straticules schisteuses entre 27,00 et 
30,00; de 34,10 a 34,70- pendage : i = 32°). 
Parfois, les joints schisteux ont un aspect styloli­
thique. De veritables joints stylolithiquess'observent 
egalement (par exemple, de 19,60 a 19,90). Polypiers 
et stromatopores (eventuellement, tres gros). 
De 26,90 a 27,00 , bryozoaires. A 33,80, bioturbations. 
Diaclases corrodees (24,80; 25,50 ; 26,60; 28,15 
28,70 ; 29,15). Fracturation importante de 18,30 a 
18,50 et de 23,80 a 24,00. Veinules millimetriques a 
centimetriques de calcite blanche, certaines minera­
lisees (de 26,00 a 26,10 ; a 26,50- pente : i = 40°; 
de 26,90 a 27,00 - pente : i = 55° ; de 27,80 a 28,00 -
limonite rubanant les epontes - structure geodique -
a 34,50, sphalerite- pente i = 65°). Mouchetures 
d'ankerite de 23,90 a 24,70 ; de 30,70 a 30,80 et de 
34,IOa34,7o. 

Calcaire gris clair, tres finement grenu a 
partir de 35,00. A la base, en debris corrodes. 

Vide d'origine karstique 

Calcaire gris, legerement straticule de 
38,20 a 39,40- pendage : i = 35°. Joints stylolithi­
ques (en abondance de 40,10 a 42,60). Zones a polypie~s 
et/ou stromatopores (eventuellement, de grande taille). 
De 39,40 a 39,60: diaclase corrodee (pente': i = 75°). 
Rares veinules de calcite blanche avec mouchetures de 
marcasite (a 40,80 et de 42,20 a 42,50). 

Calcaire noduleux. Localement, polypiers. 

Calcaire gris clair, localement gris fonce 
(a ces endroits, tres argileux), parfois a structure 
brechique (sedimentaire). Niveaux tres riches en 
polypiers. Rares gasteropodes. De 43,80 a 44,00 veine 
de calcite blanche avec marcasite. 

Vide d'origine karstique. 

Calcaire gris, argileux a tres argileux. 
Parfois, grossierement 8renu (de 50,60 a 50,80). 
Localement structure noduleuse (nodules gris clair, 
matrice gris sombre). Nombreux joints stylolithiques. 

17,00 34,70 

1 '50 36,20 

1' 10 37,30 

5,30 42,60 

1 ,30. 43,90 

2,80 46,70 

o, 10 46,80 
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~fuuchetures de calcite blanche et d'ankerite. 
Roche en menus debris avec traces de corrosion 
de 49,50 a 50,10. Niveaux tres riches en 
polypiers. Stromatopores (de 48,00 a 48,50). 
A 47,60 , zone corrodee. Quelques veinules 
ondulees de calcite blanche, mineralisees. 
Elles sont dirigees dans des sens divers. 
Certaines sont tres fortement corrodees. 

Vide d'origine karstique. 

Calcaire gris, tres argileux (subnoduleux 
a noduleux}. Joints stylolithiques tres riches en 
matieres carbonees. Joints schisteux a 61,00 , de 
61,70 a 61,80 et de 61,90 a 62,10 (pendage : i = 
40°). De 63,60 a 64,20 , calcaire parseme de 
mouchetures de calcite (calcite "fleuri"). De 58,00 
a 58,20 ' calcaire gris, grossierement grenu. 
De 58,20 a 58,70 , calcaire finement straticule 
(pendage : i = 30°). Zones tres riches en polypiers 
et stromatopores (particulierement de 55,00 a 55,40 
et de 64,50 a 65,40- calcaire bioconstruit). 
Certains stromatopores globuleux sont de tres grande 
taille (plus de 20 em de diametre). Gasteropode~ 
isalea. Veinules de calcite blanche, mineralisees 
(de 52,10 a 52,60' ep. 4 em, pente: i = 70/75°, 
nomhreuses mouchetures de marcasite ± oxydee, 

epontes a structure brechique ; de 52,60 a 53,10' 
serie ee veinules paralleles, pente : i = 75/80°; 
de 54,25 a 54,35 , corrosion, rubans de marcasite 
paralleles aux epontes ; de 54,60 a 55,20 ' 
moucheture de marcasite, epontes irregulieres ; 
de 55,90 a 56,05 ' ep. : 4 a 5 em, abondance de 
marcasite, tendance au rubanement parallele aux 
epontes, structure brechique ; de 58,50 a 58,80, 
ep. : 1 em, pente : i = 75/80°, structure brechique, 
mineralisation localisee aux epontes ; de 59,30 a 
59, 50, ep. : I, 5 em, idem ; de 62,50 a 63,60 , 
ep. : plus de 3 em, mouchetures de marcasite, 
structure brechique; a 65,15 'pente : i = 70°, 
mouchetures de marcasite). Roche en debris de 
51,50 a 51,60 et de 63,00 a 63,60. 

Vide d'origine karstique. 

Calcaire gris tres argileux, subnoduleux 
a noduleux. Gros polypiers et stromatopores tres 
abondants .. A partir de 66,60, bivalves. Veinules 
de calcite blanche, mineralisees (de 65,60 a 66,00; 
ep. max. : I em, subverticale, ondulee, rubanee 
localement par des sulfures ; de 66,70 a 67,15 ' 
ep. : 6 em, pente : i = 60° ; de 67,60 a 68,50 ' 
serie de fractures ondulees tres corrodees et 
parfois tapissees de calcite et suffures; de 

4,00 50,80 

13,90 65,40 

0,20 65,60 
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68,60 a 68,80, ep. : 3 em, pente : i = 60°, 
rubans de marcasite ; de 69,40 a 69,50 : debris 
de marcasite massive). 

Calcaire gris a gris sombre, voire 
noiratre, argileux. De 79,70 a 79,85, de 79,90 
a 79,95 et de 80,00 a 80,I5 : zones caloschisteuses, 
noiratres, avec nodules carbonates. Polypiers, 
bivalves entiers ou en debris. Les fossiles sont 
parfois concentres dans certains niveaux (entre 
69,50 et 72,50, pendage :.i = 45° ; entre 72,50 et 
73,90; pendage : i = 55°). Les coquilles sont 
localement abondantes alors que les polypiers se 
rarefient. Le caractere organoclastique de certaines 
passees fossiliferes est tres marque. Veinules de 
calcite blanche parfois mineralisees <de 69,50 a 
69,60 , avec marcasite, corrosion importante ; 
de 70,30 a 70,50, ep. : I em, pente : i = 75°, 
plaquettes de marcasite localisees vers les 
epontes ; a 7I,OO ' ep. : 1,5.cm, pente : i =45°, 
idem, structure finement brechique; a 7I,90' 
faible mineralisation ; de 77,20 a 79,00 ' idem 
a 79,20 ' idem). 

Breche de faille mineralisee. Elements 
anguleux de calcaire cimentes par de la calcite 
blanche localement mineralisee (plaquettes de 
marcasite rubanant la calcite). A partir de 8I,95, 
la breche est de plus en plus riche en calcite et 
de plus en plus mineralisee en marcasite. En plus 
des plaquettes de marcasite on rencontre aussi des 
fragments de nodules a structure zonaire, de 
plusieurs centimetres d 1epaisseur. Parfois, la 
marcasite est alteree en limonite. Localement, 
structure geodique (Scalenoedres et gros rhomboedres 
de calcite brunatre tapissant les parois de ces 
geodes). Roche en debris a partir de 82,20. , 

Vide d'origine karstique. 

Marcasite alteree superficiellement en 
limonite. Structure vacuolaire. Un peu de calcite 
interstitielle. 

Calcaire gris, argileux a tres argileux, 
localement subnoduleux. Caractere organoclastique. 
Debris de coquilles, rares crinoidea et, a partir 
de 87,IO, rares polypiers. De 90,20 a 90,60, abondants 
debris de coquilles, crinoidea et gasteropodes. 
La roche est veinulee en sens divers par de la 
calcite blanche. Cette serie de veinules est recoupee 
par des veinules centimetriques (ep. : 2 a 3 em) de 
calcite, certaines riches en marcasite (a 84,35 , 
pente: i = 40°, rubanement de marcasite; entre 

3' 90 69,50 

II , 10 80,60 

2,90 83,50 

0,20 83,70 

0,20 83,90 
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85,30 et 86,85"debris de veinules de marcasite 
atteignant parfois une puissance de 2,5 em ; 
de 86,85 a 87,10 ' pente : i = 72° ; a 87,35 
idem, pente : i .. 55° , veinules legerement 
ondulees ; de 87,65 a 88,10 ' idem, pente : 
i = 70/80°;de 88,60 a 88,75, idem). Roche en 
debris de 85,30 a 86,85 et vers la base. 

Vide d'origine karstique. · 

Calcaire gris clair, a caractere organo­
clastique tres marque (debris de coquilles, 
crinoidea, polypiers). Nombreuses mouchetures de 
marcasite, certaines pseudomorphosant des tests 
de fossiles. 

Schiste gris. De 91,10 a 91,20, legerement 
carbonate et renfermant des mouchetures de marcasite; 
de 91,20 a 91,90 , decolore et transforme en argile 
(alteration) ; de 92,20 a 93,90 , localement, 
straticules plus sombres, faiblement marquees 
(pendage : i = 30°) ; zone broyee de 93,00 a 93,70 
de 97,75 a 98,00 , schiste transforme en argile 
d'alteration ; de 99,30 a 99,90 ' breche de faille 
(blocs centimetriques a decimetriques de schiste 
gris emballes dans de l'argile d'alteration gris 
clair). 

Schiste gris carbonate (effervescence a 
HCl 1/10 N). De 102,50 a 104,45 , faiblement 
straticule (pendage : i = 40°). De 107,30 a 107,45, 
presence de nodules carbonates et de quelques 
debris de coquilles et de crinoides. De 110,23 a 
110,35, barre calcaire (les contacts entre schiste 
et calcaire sont cependant flous). Debris de 
crinoides. De 113,55 a 114,30 nodules carbonates 
en abondance(a partir de 113,90, ces nodules sont 
neanmoins de moins en moins nombreux). De 113,00 a 
114,90 , caractere legerement organoclastique 
(debris de crinoides et coquilles). A plusieurs 
endroits entre 106,20 et 109,00 , feuillets de 
calcite millimetriques (exceptionnellement 
centimetriques), paralletes ala stratification, 
tapisses par de la marcasite. A 107,00 et 107,40 
nodules de pyrite, lenticulaires, de taille 
nuculaire. 

Base du sondage a 114,90. 

6,70 90,60 
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9, to 100,20 
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SONDAGE I 68 vl 227 

Terre arable legerement decoloree 
base, renfermant de nombreux debris rocheux 
petite taille (calcaire et schiste). 

a la 
de 

Argile d'alteration de calcaire, brune, 
renfermant quelques fragments de calcaire. La 
reaction a HCl 1/10 Nest locale et faible 
jusqu'a 1,60 , puis forte. 

Calcaire gris, veinule de calcite 
blanche, localement biocon.struit. Parfois, mouche­
tures ankeritiques. Polypiers, stromatopores (ces 
derniers, generalement de tres grande taille) et, 
localement, crinoides. Diaclases corrodees parfois 
tapissees ou remplies d'argile d'alteration. De 
3,00 a 4,00 , cette argile de decalcification est 
abondante. Elle est brune, reagit a l'acide et 
renferme des debris rocheux heterogranulaires 
(de 3,00 a 3,20 , de calcaire corrode ; de 3,20 a 
4,00, de schiste brun, vert, rouge ••• ). Entre 
6,85 et 7,85 , rares mouchetures de limonite dans 
veinule centimetrique de calcite blanche (pente : 
i = 80°). Roche en debris jusqu'a 6,85. 

Calcaire gris, argileux. Structure 
subnoduleuse de 9,80 a 10,15. Structure straticulee 
de 11,50 a 11,60' (pendage: i = 30°), de 13,90 a 
14,20' (pendage : i = 40°), de 15,00 a 15,10 
(tres fines straticules , pendage: i = 38°). 
Joints stylolithiques de 12,00 a 12,65 ' de 14,70 
a 15,00 ' de 15,10 a 16,40 et de 17,30 a 18,~0. 
Joints schisteux a 15,00 (calcschiste pourri-
forte effervescence a HCl 1/10 N), a 17,55 

(pendage : i = 35°), et entre 18,50 et 19,05 
(nombreux joints schisteux noirs, circonvolues, 
d'aspect stylolithique). Mouchetures calcitiques, 
et/ou ankeritiques de 10,15 a 10,80' de 15,10 a 
16,40 et de 17,30 a 18,00. Gros stromatopores, 
polypiers, coquilles, crinoides. Caractere organo­
clastique de 10,15 a 10,80. Rares veinules de 
calcite blanche. A 18,10, ep. : 5 mm, pente : 
i = 55° , rubanee de limonite. 

Calcaire gris, argileux. Entre 20,00 
et 20,20 , structure intermediaire entre la 
structure straticulee et la structure micronoduleuse 
(pendage : i = 35°). De 32,85 a 33,80, structure 
legerement straticulee, pendage : i = 32°. 

EJ2aisseur base a 
(m) (m) 

0,70 0,70 

1 ,55 2,25 

7,55 9,80 

9,25 I 9,05 
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Structure subnoduleuse de 31,20 a 31,45 et 
,localement de 33,80 a 35,00. Joints styloli­
thiques de 24f00 a 27,00 (rares) et de 32,85 
a 33,80 (parallele~ ala stratification). 
Joints schisteux en general fort perturbes 
(aspect de joints stylolithiques) a 25,35, 
(pendage : i = 50°), a 27,80, de 28,40 a 
29,00 (pendage : i = 40°) a 31,30 (straticules 
noiratres, pendage : i = 35°) et de 34,00 a 
34,80. Mouchetures de calcite et/ou ankerite 
de 29,00 a 29,80, et de 31,45 a 32,85. 
Tres gros stromatopores, rares polypiers, 
petits niveaux a gasteropodes (entre 24,00 
et 27,00). Veinules de calcite blanche. 
Certaines mineralisees : a 19,50 (ep. : 5 mm, 
pente: i = 55°, rubanee de limonite); a 
21,40 , 22,50 , 23,90 et 24,00 (ep. : 1-2 mm, 
pente moyenne : i = 70°, mouchetures de limonite); 
a 28,90 (ep. : 5 mm, pente : i = 50°, mouchetures 
de marcasite); a 29,60 et 29,70 (mouchetures de 
marcasite tres fortement oxydee et limonite); a 
29,85 et 30,20 (pente : i = 50°, mouchetures de 
limonite); a 31,85 (ep. : 1-2 em, pente : i = 48°, 
mouchetures de limonite) ; a 34,25 (ep. : 1-2 em, 
pente : i = 45°, mouchetures de limonite). 
Diaclases longitudinales corrodees de 21,00 a 
24,00 ' de 28,00 a 28,40 et de 31,85 a 31,95. 
Roche en debris (parfois, corrodes) de 29,60 a 
29,80. 

Calcaire generalement noduleux (nodules 
de calcaire gris sombre, matrice calcschisteuse 
rtoiratre), parfois subnoduleux. Joints stylolithi­
ques. Mouchetures de calcite et d'ankerite abondantes 
de 41,70 a 42,00. Tres riche en polypiers et 
stromatopores .• Rares veinules d' ankerite. Quelques 
veinules de calcite blanche souvent mineralisees 
(mouchetures de limonite, parfois rubanement). 
A 40,30 , veinules a structure brechique (fragments 
anguleux de calcaire, mouchetures de marcasite, 
pente : i = 60°). Des 42,80, veinules de calcite, 
abondantes, millimetriques, renfermant de la 
marcasite oxydee. Diaclases corrodees, tapissees 
de calcite blanche et limonite. 

Breche de faille mineralisee. De 43,30 a 
43,60 , blocs anguleux de calcaire, abondant ciment 
de calcite (legerement brunatre), agregats de 
sphalerite, rares mouchetures de marcasite non 
oxydee, geodes. De 43,60 a 43,80 calcaire gris a 
polypiers et mouchetures d'ankerite. De 43,80 a 
44,05 ' calcaire argileux gris a polypiers, 
brechifie, avec mineralisation (sphalerite et 
marcasite oxydee) du ciment de calcite plus importante 
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que precederoment. De 44,05 a 44,20, le calcaire 
est fortement altere. Il reste un residu argileux. 

Vide, partiellement comble par de la 
limonite et un peu d'argile. De 44,20 a 48,40 , 
limonite pulverulente (0,10 m). De 48,40 a 49,60, 
limonite pulverulente renfermant des nodules de 
limonite coherente (0,15 m). De 49,60 a 51,40 , 
limonite pulverulente avec un peu d'argile faisant 
effervescence a HCl 1/ION (0,03 Ill). De 51,40 a 
52,10 limonite pulverulente contenant des nodules 
de limonite coherente (0,20 m) puis, argile a 
pigment limoniteux et nodules de limonite (0,30m). 
De 52,10 a 53,10, limonite pulverulente (0,10 m). 
De 53,10 a 54,50, limonite jaunatre (0,15 m). 

Calcaire gris, argileux, a joints calcschis­
teux noirs. Pendage : 57,50 , i ""40° ; a 58,60 , 
i == 55° ; a 59,60' i ... 55° 'vers 63,50' i =;45°. 
Veinules de calcite blanche ou legerement rosatre 
a brunatre. Zones a structure brechique (ciment 
de calcite blanche non mineralisee) de 59,90 a 
60,15' a 60,70' a 61,20' de 61,90 a 62,00 et 
a 62,50. Caractere organoclastique. Niveaux coquilliers. 
Crinoidea. 'krs 57,50 et 63,50 , quelques polypiers. 
A 57,50 , limonite a structure cellulaire (0,05 m). 
A 62,50 , veinule a mouchetures de galene et de 
marcasite. Roche localement en debris. 

Calcaire gris, a tendance sombre, argileux a 
tres argileux, localement subnoduleux a noduleux 
(entre 64,85 et 69,70), veinulE! de calcite blanche. 
Zones a structure brechique (ciment de calcite blanche 
ou legerement brunatre, non mineralisee) a 63,80 , 
de 63,95 a 64,oo , a 64,15 , a 64,30 , de 65,20 a 
65,30 ' de 66,10 a 66,30 ' a 78,00 ' a 78,2Q' de 
78,90 a 79,20. Rares coquilles (sauf de 73,70 a 77,30, 
niveaux tres riches en debris coquilliers), polypiers, 
crinoidea. A partir de 80,80 , caractere organoclasti­
que tres marque. De 69,70 a 73,70 , roche en menus 
debris , parfois altetes et corrodes. De 73,40 a 73,70, 
le calcaire argileux s '.altere en une argile noiratre 
faisant effervescence. De 74,00 a 74,80 , diaclase 
longitudinale corrodee, tapissee de limonite. 
De 71,75 a 79,85 et vers 80,40 , mouchetures de marca­
site dans le calcaire et dans les veinules de calcite. 
A partir de 80,80 , mouchetures de calcite et de 
marcasite pseudomorphosant des tests de fossiles, de 
plus en plus abandantesvers 81,50. Calcaire legerement 
corrode au contact du schiste sous-jacent. 

1 '1 0 44,20 
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Schiste gris, affecte par une structure 
orientee (probablement, la stratification) de pente 
egale a 43°. Nombreux nodules de marcasite au 
contact du calcaire sus-jacent. Par places, en 
debris eventuellement tres alteres (argile). 

Base du sondage a 86,90. 

5,40 86,90 
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SONDAGE 168 W 228 

Epaisseur 
(m) 

Terre arable avec cailloutis de 
calcaire. 

Calcaire gris, fonce de 1,50 a 3,70. 
Par places, faiblement argileux. Rares joints 
stylolithiques. Veinules et mouchetures de 
calcite et d'ankerite. Certaines veinules ont 
une structure brechique. Souvent bioconstruit. 
Stromatopores, polypiers, (generalement en 
colonies). Rares debris de coquilles et de 
crinoidea. Fractures corrodees plus ou mains 
colmatees par de l'argile (4,20 a 4,70),voire 
totalement fermees par de l'argile brun rougea­
tre contenant des debris de calcaire (de 1,00 
a 1,50 et de 5,00 a 5,30). A 7,80, veinule mm. 
de calcite contenant un peu de limonite (struc­
ture brechique). 

Vide d'origine karstique. 

Calcaire gris clair. Localement, plus 
argileux et avec joints stylolithiques. 
Veinules de calcite blartche dirigees en sens 
divers. Par places,une serie de veinules longi­
tudinales est decalee par une serie de veinules 
transversales. Parfois, structure brechique. 
Mouchetures d'ankerite de 17,90 a 18,70. 
A 20,90; 21,70 ; 22,30 ; 25,10 ; 26,80; et de 
27,00 a 27,20 , diaclases corrodees, parfois 
tapissees par de l'argile. Tres riche en polypiers 
et gros stromatopores. Debris de coquilles,de 
21,6o a 27,8o. 

Calcaire argileux, subnoduleux. Rares 
joints stylolithiques. Veinules millimetriques 
de calcite blanche a structure brechique. Mouche­
tures de calcite blanche. Rares polypiers. Petits 
stromatopores (onkoides ?). Corrode et en debris, 
a partir de 30,50. 

Vide d'origine karstique. 

Calcaire gris fence, tres argileux, 
localement subnoduleux. Finement grenu de 37,10 
a 39,10. Joints argileux noirs d'aspect stylolithique, 
de 47,90 a 48,20 et de 48,50 a 49,80. Joints calcschis­
teux noiratres, de 37,10 a 39,10- pendage : i = 65° 
et de 39,40 a 39,50- pendage: i = 70°. Rares veinu­
les millimetriques de calcite blanche et rares mouche­
tures de calcite et d'ankerite. 
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Alteration localement tres importante. 
De 32,15 a 32,70 , directement sous le vide 
precedent, il reste un residu argileux, ·brun­
jaunatre et brun-rougeatre. Les parties 
brunes a jaunatres font legerement efferves­
cence a HCl 1/10N, les parties rougeatres non. 
Dans cette argile, presence de reliques de 
calcaire tres altere, blanc, pulverulent, 
fa.isant fortement effervescence a HCl 1/10N. 
L'argile presente localement une structure 
feuilletee. De 33,20 a 33,40 argile brunatre, 
carbonatee, avec des reliques de calcaire. 
De 33,40 a 33,55 calcaire pulverulent. 
De 34,20 a 34,25 , diaclase corrodee colmatee 
par de l'argile. A 35,00 , joint schisteux, 
corrode. De 36,25 a 36,35 , argile d'alteration 
de calcaire, avec debris de calcaire. De 39,10 
a 39,40 , calcaire pulverulent. De 40,85 a 
41,10 et de 41,20 a 41,50 , calcaire corrode~ 
Gras stromatopores. Polypiers. Debris de coquilles 
et crinoldes peu abondants. 

Calcaire gris clair localement gross1ere­
ment grenu, ailleurs tres finement grenu. Rares 
joints stylolithiques. Rares veinules millimetriques 
de calcite blanche. Quelques stromatopores. Polypiers 
solitaires. 

Calcaire gris, argileux, par places, subno­
duleux. Joints stylolithiques. Joints calcschisteux 
noiratres parfois fort perturbes (aspect de joints 
stylolithiques), (de 52,20 a 52,60 ; vers 58,00-
pendage : i = 52° ; de 63,20 a 63,50 - pendage : 
i = 65°). Rares veinules millimetriques de calcite 
blanche. Quelques rares gros stromatopores isoles. 
Petits organismes algaires (.de type onkoide) peu 
abondants. Polypiers isoles. Rares coquilles et 
~rinoides. Par places, caractere organoclastique 
bien marque. Parfois, pseudomorphose ankeritique 
des tests de fossiles. 

Calcaire gris clair, tres finement grenu 
(calcilutite). Joints schisteux noiratres legerement 
perturbes (pendage : vers 76,50 , i = 77° ; vers 
79,50, i = 70°). Entre 77,65 et 78,95 , quelques 
mouchetures d'ankerite. Rares veinules inframillime­
triques de calcite tapissees de limonite. 

. Calcaire gris legerement argileux. Quelques 
joints stylolithi'ques. Quelques veinules millimetri­
ques et mouchetures de calcite et d'ankerite. 
Diaclases corrodees. Petits organismes algaires 
(de type onkolde) et petits gasteropodes, rares taus 
deux. 

17,65 49,80 

I, 60 51 ,40 

24,30 75,70 

6,30 82,00 

I ,85 83,85 
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Vide d'origine karstique. 

Calcaire gris; argileux. De 87,65 a 
88,15 , entre les stromatopores, liant calcschis­
teux noiratre. De 91,60 a 94,10 legerement strati­
cule. De 94,40 a 97,65 , calcaire noduleux (nodules 
de calcaire gris ; matrice calcschisteuse gris 
sombre tres riche en polypiers et stromatopores). 
De 97,65 a 100,20 , localement structure subnodu­
leuse. Joints stylolithiques, rares, sauf de 91,05 
a 91,60 et de 104,00 a 105,00. Pendage vers 91,50, 
i = 80° ; vers 92,00, i = 75°. Polypiers et gros 
stromatopores tres abondants. Caractere organoclas­
tique tres marque de 91,05 a 91,60 ' coincidant 
avec la presence d'abondants organismes algaires 
de type onkoide. De 85,30 a 85,40 , altere. tes 5 
centimetres superieurs sont constitues par une 
argile brun-ocre, reagissant a HCl 1/10N, qui 
cimente des reliques de calcaire. Les 5 centimetres 
sous-jacents sont formes d'un calcaire pulverulent, 
gris clair. Quelques veinules millimetriques a 
centimetriques de calcite blanche, parfois legere­
ment brunatre, a direction et pendage variables. 
Occasionnellement, structure brechique. Certaines 
veinules sont legerement mineralisees (mouchetures 
de marcasite, parfois, concentrees aux epontes). 
Lorsque la marcasite est alteree, cela coincide 
souvent avec la presence de petites geodes dans la 
calcite. Vers 90,00 , sphalerite. Vers 91,70, une 
veinule de calcite blanche (ep., 6 mm; pente : i = 
43°), parsemee de cubes de galene (1 a 2 mm. de 
cote). Rarissimes cubes de pyrite. 

Calcaire noduleux, parfois subnoduleux 
(nodules de calcaire grisatre, :matrice calc,schis­
teuse noiratre). A 119,00, pendage : i = 80°. 
Polypiers tres abondants dans certaines zones. 
Gros stromatopores, relativement moins nombreux. 
De 106,30 a 108,20 , les polypiers sont encroutes 
par des algues. Quelques debris de coquilles. 

Calcaire gris clair, legerement argileux. 
Quelques joints stylolithiques. Polypiers et rares 
coquilles. Rares veinules millimetriques de calcite 
blanche. De 128,70 a 128,85 , avec quelques mouche­
tures de marcasite. 

Calcaire generalement noduleux, par places, 
subnodu!eux. Polypiers. Debris coquillers dont gaste­
ropodes. Certaines zones sont d'ailleurs tres riches 
en gasteropodes (par ex. de 146,50 a 146,90). De 
149,00 a 150,15 , nombreux stromatopores. De 142,70 
a 142,75 , a 147,60 ; a 147,75 ; a 149,00 et de 
150,15 a 151,30 ' veinules de calcite blanche, 

0,55 84,40 

20,60 105,00 

19,40 124,40 

6,65 131,05 
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a structure brechique, .avec quelques mouchetures 
de marcasite. De 144,45 a 144,55 , breche de 
faille (elements anguleux de calcaire cimentes 
par de la calcite blanche legerement geodique 
contenant tres peu de marcasite). A 149,95 , 
veinule millimetrique de calcite blanche a 
structure geodique, avec petites mouchetures 
inframillimetriques de galene et pyrite. 

Vide d'origine karstique. Debris 
nuculaires a pugilaires de marcasite massive ou 
vacuolaire. 

Calcaire argileux noiratre tres riche . 
en polypiers. 

Debris nuculaires a pugilaires de 
marcasite pure, parfois a structure vacuolaire, 
melanges a de grands rhomboedres de calcite 
blanche. 

Calcaire argileux, subnoduleux a 
noduleux (nodules de calcaire gris, matrice 
gris sombre a noiratre, calcschisteuse , souvent 
a caractere bioclastique). Joints stylolithiques 
abondants de 161,60 a 162,00 et de 167,30 a 
176,40. Pendage a 166,60 : i = 75°. Localement, 
tres riche en polypiers, parfois, en colonies. 
Gras stromatopores. Quelques coquilles. Celles-
ci sont cependant abondantes de 158,35 a 159,45 
(tres belles sections de gasteropodes de plusieurs 
centimetres de longueur)et de 176,40 a 179,45. 
Caractere bioclastique parfois tres marque. 
Veinules millimetriques a centimetriques de calcite 
blanche (a 154,40 , avec beaucoup de marcasite). 
De 156,55 a 156,65; a 157,40; a 157,70; a 162,00 
~t de 179,55 a 179,65 ' structure brechique (ciment 
de calcite blanche avec mouchetures de marcasite 
parfois localisees pres des bords)et geodique~ 

Calcaire argileux, finement straticule 
(stratification legerement ondulante ; niveau 
stromatolithique ?). Pendage : i = 80°. Petites 
veinules de calcite (a 185,15, rubanees de marca­
site). Niveau brechique de 183,90 a 184,00 (matrice 
de calcite blanche). 

Calcaire argileux, subnoduleux a noduleux. 
De 195,80 a 196,00 , straticules noires fort perturbees 
(aspect de joints stylolithiques) •. Pendage vers 196,00: 
i = 75°. Stromatopores et polypiers localement en 
profusion. Par contre, debris de coquilles (dont 
gasteropodes) peu abondants. 

20,25 151,30 

151,70 

0,35 152,05 

o, 10 152,15 
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2,00 187,00 
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Calcaire finement grenu, tres legerement 
straticule de 197,80 a 200,00 (pendage : i = 75°). 
Joints stylolithiques. Quelques mouchetures de 
calcite blanche, parfois accompagnees d'un peu 
de pyrite. Base du sondage a 200,00. 4,00 200,00 

v 

I 
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SONDAGE 168 W 229 

Menus debris de schiste gris, tres 
carbonate, avec terre arable. 

Schiste tres carbonate (effervescence 
a HCl 1/10 N tres nette). Alternance de couleurs 
brunatres et grisatres. Rares nodules carbonates 
lenticulaires entre 0,30 et 4,40. Decoloration le 
long de certaines fractures, en outre, tapissees 
d'une pellicule carbonatee. Pendage vers 5,00 : 
i = 54°. A 1,00 , grand Spiriferidae. Debris de 
crinoldes, coquilles et rares polypiers. Roche 
fragmentee. 

Calcaire gris bleu, assez finement grenu. 
Quelques debris de coquilles. Diaclases sublongitu­
dinales, corrodees. 

Schiste gris, parfois brunatre ou a taches 
brunes (decoloration probablement due a une altera­
tion). Pendage vers 8,00 : i = 66°. Rares coquilles 
dont Spiriferidae. Plusieurs zones en menus debris. 

Calcaire finement grenu. Rares coquilles. 

Schiste gris (clair ou £once), plus rarement 
brun, eventuellement clair (de 9,70 et 10,30 ; de 
10,60 et 11,00; a 12,60 et 13,10) ou brun verqatre 
(entre 17,60 et 26,40). A l'interieur de ces zones, 
ces couleurs alternent regulierement (rubanement). 
De 9,70 a 10,60 et de 17,10 a 17,60 , presence de 
taches brunes dues a une decoloration locale. 
De 32,90 a 35,90 , structure finement straticulee. 
Vers 34,00, pendage : i = 55°. Jusqu'a 27,50, 
tres carbonate. De 27,50 a 35,90 , reaction a HCl 
1/10 N de moins en mois rapide. Apres 35,90 , le 
caractere nettement carbonate reappara!t. Presence 
de petits nodules et lentilles carbonates dissemines. 
A 51,90, une strate carbonatee,centimetrique, 
d'aspect slumpe, rubanee de calcite blanche et de 
marcasite. Debris de coquilles dont Spiriferidae. 
Quelques polypiers. De 25,40 a 25,55 coquilles 
fermees a structure geopetale (remplies de schiste 
et calcite blanche avec agregats pyriteux - cubes 
inframillimetriques). Localement tres fragmente. 
Decoloration brun clair le long de certaines 
fissures, parfois tapissees de carbonate brunatre. 
Rares mouchetures pyriteuses parfois greffees a 
la peripherie de nodules carbonates. 

Epaisseur 
(m) 

0,30 

6,80 

0,60 

1,90 

0,10 

base a 
(~ 

0,30 

7,10 

7,70 

9,60 

9,70 
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Sur certains JO~nts, enduit pelliculaire de 
calcite contenant parfois de la marcasite. 

Schiste gris a gris clair, carbonate, 
~ minces et courtes straticules schisteuses 
noiratres (ep. I mm ; longueur, quelques 
centimetres). Nodules et lentilles calcaires 
de plus en plus abondants vers la base. 
Quelques niveaux plus carbonates et finement 
straticules moulent le contour superieur de 
certains nodules (niveaux algaires ?). 
A 72,10 , barre calcitique rubanee par de 
minces feuillets noiratres paralleles a la 
stratification. Debris de petites coquilles 
et petits crinoides. A 74,90 , algues. Rares 
mouchetures ou nodules de pyrite. 

Schiste gris, carbonate. Abondance de 
nodules, ·lentilles, voire barres calcaires. 
Veinules de calcite blanche. Debris coquill iers 
localement tres abondants. Quelques bivalves 
non fractures, completement remplis de calcite 
blanche. 

Schiste gris, carbonate, a minces et 
courtes straticules schisteuses sombres. Rares 
nodules et lentilles calcaires (legerement plus 
abondants et accompagnes de debris de coquilles 
'et crinoides entre 90,00 et 93,00). Pendage 
vers 82,50 : i = 45° ; vers 91,50 : i = 42° 
vers 94,00 : i = 48°. Localement, debris de 
coquilles (dont Spiriferidae). Crinoides. 
Structure geopetale observable sur certains 
bivalves. Parfois, mouchetures de pyrite associees 
au remplissage de calcite. Enduit pelliculaire de 
marcasite sur les joints. 

Schiste gris, carbonate, a nodules et 
lentilles calcaires tres abondants. Des 99,00, 
le composant calcaire devient aussi abondant que 
le composant schisteux. Barre calcaire de 96,15 a 
96,50. Debris de crinoides. Accumulations de 
coquilles (bivalves entiers ou en debris - abondance 
de Spiriferidae -quelques gasteropodes). A 95,60 , 
99,80 et, entre 102,00 et 103,40 , algues ? 
Localement, caractere organoclastique tres marque. 
Des 102,00 , presence de mouchetures de pyrite 
incluses dans la roche ou les tests de fossiles. 
Celles-ci sont tres abondantes au contact avec le 
calcaire sous-jacent. 

44,45 54,15 
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Calcaire gris, argileux, subnoduleux 
a noduleux. A 105,40 , niveau calcschisteux 
corrode. A 105,35 et 107,40 , joints calcschis­
teux noiratres interstratifies de lamelles de 
calcite blanche. Debris de coquilles (dont 
gasteropodes) et crinoides. Entre 105,00 et 
108,20 , ostracodes. Quelques veinules millime­
triques de calcite blanche. Mouchetures pyriteuses 
frangees de calcite blanche. Ces agregats attei­
gnentparfois 2 em dans leur plus grande dimension. 

Calcaire gris, argileux, subnoduleux 
(nodules calcaires ; matrice calcschisteuse 
sombre). A 108,60 et 109,20, joints calcschisteux 
noiratres interstratifies de lamelles de calcite 
blanche. Stromatopores , parfois de tres grande 
taille, polypiers, debris coquilliers abondants 
(dont gasteropodes et Spiriferidae) et petits 
crinoides. Les polypiers ont tendance a se concen­
trer dans les zones plus calcschisteuses et les 
coquilles, dans les nodules. 

Calcaire finement straticule - Pendage : 
i = 45°. Niveau stromatolithique? Quelques veinules 
de calcite blanche. 

Calcaire gris, localement clair (de 120,10 
a 120,40 et de 122,00 a 123,00), argileux a tres 
argileux (subnoduleux a noduleux). Joints styloli­
thiques (de 130,75 a 131,90 ; de 131,90 a 135,60 ; 
de 145,30 a 146,00). Par place, joints calcschisteux 
noirs, certains tres perturbes (a 118,30; de 120,10 
a 120,40 ; a 126,30 - epaisseur centimetrique, tres 
finement straticule - pendage : i = 45° - surmonte 
d'un joint centimetrique de calcite blanche ; de 
142,30 a 145,30). Polypiers. Stromatopores parfois 
enormes. Quelques coquilles. Presence de niveaux 
essentiellement algaires (de 129,20 a 129,40 ; de 
130,30 a 130,75 ; de 136,20 a 136,45 ; de 137,70 
a 138,10). Rares veinules centimetriques de calcite 
blanche, certaines de distension et/ou a structure 
brechique. 

Alternance millimetrique a centimetrique de 
strates calcschisteases gris sombre et de strates 
calcaires plus ou moins lenticulaires. Pendage : i = 
45°. 

Breche sedimentaire (blocs anguleux de 
calcaire finement straticule, de tailles variables­

mains d'l em a plus d~ 5 em; matrice calcaire, 
gris fonce). 

4,80 108,20 
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0,15 147' 15 
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Calcaire tres finement straticule, 
gris clair. 

Calcaire gris clair, argileux, 
localement, a structure subnoduleuse. Joints 
stylolithiques. Feuillets (a 148,65 , pendage 
i = 46°; a 151,90' 153,10 et 157,05) ou lit 
(de 149,75 a 149,80 ' pendage : i = 44°), 
calcschisteux, noirs, riches en matieres 
carbonees • avec quelques straticules calcaires 
lenticulaires et festonnees et, parfois, feuillets 
de calcite. Les strates calcschisteuses les plus 
epaisses ont ete plus ou moins delitees et cimentees 
irregulierement par de la calcite blanche (veinules 
de distension). Polypiers abondants, stromatopores, 
petits organismes algaires , coquilles. Rares 
veinules et mouchetures de calcite blanche. 

Calcaire gris clair, finement straticule. 
Pendage i = 48°. Ala base, joint calcschisteux 
a structure legerement stylolithique (ep. 2mm). 

Calcaire tres argileux, noiratre, 
finement straticule, a mouchetures pyriteuses. 

Roche de.nature complexe. Ualgre des 
variations lithologiques et structurelles d'autant 
plus nettes que l'on se rapproche de la base, 
l'ensemble nous parait etre le reflet d'un meme 
phenomene. Nous le considererons comme une seule · 
unite. De 157,25 a 157,60 , la roche ressemble a 
un calcaire argileux a structure subnoduleuse. 
Un examen macroscopique attentif permet de distinguer 
9eux composants intimement melanges (limites floues): 
un composant calcaire gris, grenu, et un composant 
schisteux, gris verdatre. En outre, le calcaire 
semble microbrechique. Petits cubes de pyrite disse­
mines. De 157,60 a 157,70 , idem, mais structure 
~traticulee (pendage : i = 55°). Fraction schisteuse 
9e plus en plus abondante. Mouchetures et cubes 
pyriteux abondants. De 157,70 a 157,80 , schiste 
verdatre clair a taches vert sombre. Cubes de pyrite 
pissemines. De 157,80 a 158,00 , breche sedimentaire 
blocs de calcaire gris clair, plus ou mains anguleux, 
de tailles tres variables, parfois isometriques, 
parfois tres allonges et lenticulaires ; matrice 
schisteuse, verdatre avec straticules noiratres. 
raches de couleur verte dans certains galets calcaires. 

Calcaire gris ou gris clair, argileux a 
tres argileux. Tres souvent, a structure subnoduleuse 
ou noduleuse. Quelques zones a structure straticulee 
(localement, entre 158,00 et 160,80 - pendage : i = 
50° ; tres finement, de 176,30 a 177,00 - pendage i = 48° 
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certaines strates sont ponctuees de mouchetures 
de calcite blanche ; entre 178,40 et 180,85 , 
quelques straticules schisteuses noiratres -
pendage: i = 50°). Joints stylolithiques peu 
abondants. Polypiers, a certains endroits, tres 
abondants· Les structures des polypiers sont 
tres souvent effacees (fantomes de polypiers) et 
a la limite, on ne distingue plus que des mouche­
tures de calcite blanche ou d'ankerite. Par places, 
accumulation de petits d~bris coquilliers (dont 
gasteropodes entre 177,00 et 177,50). Quelques 
veinules millimetriques de calcite blanche. 
Vers 165,00 , perte de carotte sur 0,30 m de 
longueur, dans une zone tres fragmentee. 

Vide d'origine karstique. Des traces 
de corrosion se manifestaient dans le calcaire 
sus-jacent a partir de 180,60 

Calcaire gris, argileux a tres argileux, 
a structure subnoduleuse a noduleuse (matrice 
calcschisteuse noiratre). Entre 191,50 et 194;10 , 
quelques lits calcschisteux noirs (pendage : i = 
50°). Rares mouchetures pyriteuses entre 191,50 et 
194,10. Polypiers (parfois en colonies). Stromata­
pores. Quelques niveaux a accumulations de coquilles. 
Entre 190,30 et 191,30 , nombreux petits crinoides 
principalement localises dans la matrice. Rares 
veinules de calcite et d'ankerite, corrodees. 

Calcaire dolomitique (legere effervescence 
a HCl 1/10 N), gris, grossierement grenu. Fantomes 
de coquilles et de polypiers. Quelques veinules 
et mouchetures de calcite blanche. 

Dolomie gris clair, parfois plus jaunatre 
ou brunatre (par exemple, a proximite de zones 
corrodees), grossierement grenue. Structure vacuolaire. 
Localement, petites geodes tapissees de cristaux de 
dolomite, millimetriques, a faces courbes bien 
accusees, blancs, brunatres ou grisatres. Veinules 
et mouchetures de dolomite blanche, parfois, legere­
ment brunatre. De 204,40 a 204,80 , diaclase corrodee, 
largement ouverte dans sa partie centrale (vide de 
104,5o a 204,70). 

Alternance decimetrique de lits de dolomie 
calcaire, generalement gris clair, parfois gris 
fonce, grossierement grenue et de lits de calcaire 
dolomitique, argileux, gris fonce. Quelques feuillets 
schisteux noirs, tres riches en matieres carbonees. 
Polypiers localement abondants, principalement dans 
les lits moins dolomitiques. 
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Calcaire et dolomie. Le calcaire est gris, 
avec des passees gris sombre, plus argileuses, voire 
calcschisteuses (224,80 a 227,00) et des zones 
dolomitiques (220,00 a 222,00 ; 227,00 a 229,90 ; 
230,70 a 232,50). Le caractere organoclastique est 
plus marque dans les passes argileuses. A 232,00 , 
pendage : 1 = 45°. 

La dolomie franche (229,90 a 230,70 ; 
232,50 a 233,30) est gris clair et a tendance grossie­
rement grenue. On y trouve aussi des passages argileux 
gris sombre, parfois tres riches en matieres carbonees 
ou sont concentres des debris de coquilles et de petits 
polypiers. Quelques joints calcschisteux noirs, distendus, 
sont cimentes par de la calcite blanche (entre 2I5,80 et 
2I8,90- pendage : i = 45° ; a 227,20- pendage i = 40°). 
A 223,IO, breche sedimentaire. De 224,80 a 227,00 
structure microbrechique (sedimentaire), systematiquement 
associee aux passees plus argileuses. Entre 220,40 et 
222,00 , la roche est localement brechifiee (breche 
tectonique a ciment de calcite blanche). A cet endroit 
et de 229,90 a 23I,IO, la roche est abondamment veinulee 
de calcite blanche. Elle est fracturee de 23I,SO a 231,90. 
Polypiers. Debris de coquilles (dont gasteropodes) et de 
crinoides. De 229,35 a 229,40 , lumachelle. 

Dolomie, legerement calcaire aux extremites 
de cette passe, grisatre ou blanc grisatre (brun 
jaunatre entre 235,00 et 236,00), moyennement a grossie­
~ement grenue (sauf de 238,70 a 240,25 ou elle est 
grisatre, sombre, et finement grenue, avec cependant des 
passees plus claires a tendance grossierement grenue). 
Cette dolomie a souvent un aspect tigre. Joints schisteux 
noirs riches en matieres carbonees, abondants de 234,30 
a 234,40. A 234,80 , lit calcschisteux noir (ep. I em), 
tres riche en matieres carbonees, se delitant en 
ecailles. Vers 234,50, pendage : i = 30°. De 235,00 a 
236,00 , c'est-a-dire la ou la dolomie est brun jaunatre, 
la porosite est egalement nettement plus elevee (presence 
de petites geodes tapissees de rhomboedres millimetriques). 
Dans les parties calcaires, debris de polypiers, coquilles 
dont gasteropodes (coquilles tres abondantes a partir de 
240,20), crinoides. Algues de type stromatblithique a 
partir de 238,70. Veinules et mouchetures de calcite 
blanche. Roche tres fracturee de 237,90 a 238,IS. 

Calcaire gris a gris sombre, finement grenu. 
Des 24I,OO , courtes straticules schisteuses, irregu­
lieres, gris sombre a noiratre de plus en plus abondantes 
vers la base. Pendage : i = 45°. Mouchetures et lineations 
(en section) pyriteuses. Caractere organoclastique 
(principalement, coquilles et crinoides, accessoirement, 
petits polypiers). A 245,40 , veinede calcite blanche 
centimetrique. Base du sondage a 246,40. 

I9,30 233,30 

6,95 240,25 
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SONDAGE 168 .W 230 

Gros blocs de calcaire corrode, emballes 
dans de l'argile brunatre. De nombreux petits 
fragments de calcaire sont egalement dissemines 
dans la. masse argileuse. 

Calcaire dolomitique gris, parfois 
microbrechique (sedimentaire). Mouchetures de 
calcite et d'ankerite. Stromatopores et polypiers 
de grande taille. Petites coquilles et petits 
crinoides. Diaclases fortement corrodees. De 0,70 
a 3,00 , roche en debris corrodes. De 3,00 a 3,40, 
zone tres forternent alteree avec residu d'alteration 
faisant effervescence a HCL 1/10 N. 

Dolomie (gris verdatre de 10,30 a 11,40; 
gris fonce de 42,20 a 45,25 et de 48,55 a 77,40 ; 
ailleurs , gris clair). Cette dolomie prend une 
coloration rosee la ou elle est parcourue d'abondantes 
fractures remplies de limonite. En general, l'altera­
tion de la roche se marque par des variations de 
coloration (brunissement, nuages aux contours flous 
couleur rose a rouge pourpre). A partir de 19,50, 
localement, aspect tigre. Roche moyennement a 
grossierement grenue. Parfois, legerement calcaire 
(de 12,60 a 13,40 ; de 45,25 a 48,40 ' calcaire 
dolomitique gris fonce ;·de 48,55 a 51,40 ; de 
78,80 a 81,85). Exceptionnellement argileuse et 
a structure straticulee (localernent, entre 74,20 
et 75,15 - pendage : i = 35°). Quelques lits 
schisteux millimetriques a centimetriques 
(a 58,60 - pendage : i = 50° ; a 58,90 -
pendage : i = 45° ; a 73,50 , bossele, pendage 
i = 35° ; a 73,60 , bossele, pendage : i = 35°). 
Quelques rares joints stylolithiques (de 78,80 
a 81,85). Nombreuses mouchetures de carbonate 
blanc ou brunatre (fossiles recristallises ?). 
Fantomes d'organismes, relativement plus abondants 
dans les zones legerement calcaires (stromatopores, 
polypiers, crinoides). Lacis tres dense de veinules 
de calcite et/ou ankerite passant progressivement 
a une breche tectonique. Importance du phenomene 
variable selon les endroits (de 20,35 a 20,55 ; 
de 36,15 a 36,25 ; localement entre 45,70 et 
47,15 ; de 54,00 a 54,50- avec geodes tapissees 
de scalenoedres ; de 54,80 a 55,30; de 59,10 a 
59,40; de 59,85 a 62,75 ; de 71,70 a 72,20 ; 
de 72,50 a 72,70 - structure cellulaire ; de 
72,90 a 73,00 ; a 78,80 ; a 80,00). Certai~es 
veinules de carbonate sont rubanees, frangees ou 

Epaisseur 
(m) 

0,70 

6,30 

Base a 
(m) 

0,70 

7,00 
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remplies irregulierement de limonite (a 17,00; 
a 23,00 ; a 24,25 ; a 24,30 ; a 24,40)·. On 
observe aussi des fractures, parfois tres fines, 
remplies uniquement de limonite (de 14,10 a 
16,40; de 14,45 a 14,60 ;'de 15,90 i 16,10; 
de 25,05 a 25,60 ; a 28,10 ; a 28,40 ; a 28,60). 
Diaclases corrodees (de 26,20 a 26,45 ; i 26,45 ; 
i 32,20 eta 32,50 ; i 78,80 ; i 80,00). 
Roche corrodee i structure vacuolaire ou geodique 
(eventuellement, dont les parois de geodes inter­
communicantes sont enduites de produits limonito­
calcitiques de couleur ocre, faisant effervescence 
i HCl 1/10 N) (de 38,60 a 40,00 ; de 40,20 i 40,30 
de 40,80 i 41,20 ; localement entre 42,20 et 45,25; 
de 51,40 i 51,50 ; de 61,50 a 61,70). Roche fracturee 
tres fortement corrodee, a residu de dolomie pulveru­
lente (de 15,00 i 15,20 ; de 55,80 i 56,00 - avec 
noyaux de calcite spathique blanche ou brun fonce, 
cette derniere, a structure vacuolaire; de 56,70 i 
56,90; de 62,10 a 62,30 ; de 63,60 i 64,10 ; de 
64,50 i 64,70 ; de 66,30 i 66,60 ; de 66,60 i 69,00-
le long des fractures ; de 69,50 a 69,60 ; de 70,05 
i 70,10; pour le reste des zones considerees, 
corrosion uniquement le long des fractures ; de 
73,00 a 74,20 ; de 73,40 a 73,60 ; de 74,40 a 74,60; 
de 75,10 a 75,15; i 75,70 (de 77,00 a 77,40-
corrosion avec residu argilo-dolomitique ; de 48,40 
a 48,55 - argile brun rougeatre avec debris de 
calcaire et cristaux de calcite). Nombreux vides 
d'origine karstique (de 24,45 i 25,05 ; de 26,60 
i 26,75 ; de 34,75 a 34,85 - enduit limoniteux aux 
epontes :de 38,10 i 38,60; de 45,70 a 47,15 ; de 
49,70 a 50,30 ; de 68,20 a 68,80- dolomie tres 
pulverulente au toit et au mur ; de 70,60 i 71,70; 
de 72,20 i 72,50 ; de 72,70 i 72,90). 

Dolomie calcaire passant rapidement a un 
calcaire dolomitique, gris clair, moyennement i 
grossierement grenu, argileux de 84,80 a 84,85 
(a cet endroit, fantomes de fossiles - crinoides, 
coquilles, polypiers). Nombreuses veinules de 
carbonate blanc a brunatre. 

Alternance de zones de calcaire gris i 
tendance finement grenue et de zones de calcaire 
tres argileux, sombre, voire noiratre i partir de 
93,50 , a nombreux joints argileux noirs. Les contacts 
entre ces zones sont graduels. Vers 86,00 , pendage 
i = 30° ; i 97,40 , pendage : i = 35°. Caractere 
organoclastique (principalement, coquilles, petits 
crinoides, rares polypiers). Les bioclastes sont 
concentres dans les zones argileuses. Parfois 
structure lumachelleuse. De 85,45 i 91,10 les fossiles 
sont souvent pyritises. 

74,85 81 ,85 

6, 10 87,95 
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A partir de 90,70 , pr~sence de tris fines 
(epaisseur inferieure a 0,5 rom) et tris 
abondantes veinules calcitiques de distension 
ou de laminage (tectonique), reguliirement 
espacees et principalement localisees dans les 
zones non argileuses (pente : i = 55°). 
A 95,00 ; a 95,45 et a 96,60 , ve1nes centimetriques 
de calcite blanche , pente : i = 55°. 

Calcaire tris argileux, a structure 
subnoduleuse, riche en debris coquilliers. 
Petits crinoides. A 99,50 , feuillet de calcite 
dans zone calcschisteuse. 

nase du sondage a 100,40. 

12,05 100,00 

0,40 100,40 
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SONDAGE 168 W 231 

Argile limoneuse, gris brun, reagissant 
a HCl 1/10 N , renfermant des vegetaux et des 
debris de calcaire. 

Argile brun rougeatre, reagissant a 
HCl 1/10 N, cimentant des debris de calcaire 
(rares de 0,20 a 1,10' puis de plus en plus 
abondants vers la base). 

Calcaire gris clair, abondamment mouchete 
de calcite blanche. Debris de coquilles, crinoides 
et polypiers. Entre 13,20 et 13,75 , des colonies 
de polypiers rubanent la roche. Rares veinules de 
calcite, parfois avec limonite. Localement corrode 
(de 2,95 a 4,90 ; de 7,00 ~ 7.20- structure 
vacuolaire; de 10,65 a 11,20), eventuellement avec 
argile rougeatre residuelle (de 4,90 a 5,00). 
Nombreux vides d'origine karstique (de 7,20 a 7,50; 
de 7,80 a 8,10; de 8,25 a 8,60; de 8,90 a 9,50 
de 9,95 a 10,65; de 11,20 a 11,40~. Roche tres 
souvent en debris. 

Calcaire gris, argileux a tres argileux, 
a structure subnoduleuse a noduleuse. Rares passages 
de calcaire pur, gris clair. De 40,70 a 41,00, 
matrice calcschisteuse noire interstratifiee de 
nombreux feuillets lenticulaires de calcite blanche; 
nodules de taille et de forme irregulieres : parfois 
subcirculaires , parfois tres .aplatis, parfois aux 
contours anguleux, avec tendance au developpement 
d'une structure de breche sedimentaire. Quelques 
joints stylolithiques, d'allure longitudinale. 
Pendage vers 15,00 : i = 75° ; vers 41,00 : i = 75°. 
Caractere organoclastique prononce : debris de 
coquilles (vers 26,20 , accumulation de gasteropodes), 
crinoiEies, polypiers, parfois en colonies. Entre 
29,20 et 30,70 , bryozoaires (?). Les bioclastes 
sont localises dans la matrice plutot que dans les 
nodules. Rares veinules millimetriques de calcite 
blanche. A 28,90 , avec limonite dans la partie 
centrale. A 41,80, calcite frangee de produits 
limoniteux. Entre 40,70 et 41,00 mouchetures et 
cubes de pyrite franges de calcite blanche. 
Diaclases corrodees (de 43,30 a 43,60 ; de 44,30 
a 44,50 ; de 54,40 a 56,30 ; a 58,50 ; de 59,75 a 
63,30), parfois avec residu argileux (de 44,80 a 
45,00 - avec cristaux de calcite blanche dans 
argile ; de 49,60 a 50,20). Par places, suite a 
!'alteration ; le calcaire prend des colorations 

Epaisseur 
(m) 

0,20 

2,75 

10,95 

Base a 
(m) 

0,20 

2,95 

13,90 
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brunatres (de 57,00 a 58,00 ' roche a grande 
parasite, a tendance pulverulente ; de. 58,00 
a 59,75 ' taches brunatres concomittantes au 
developpement d'une parasite d'alteration qui 
se developpe dans les parties les plus argileuses 
de la roche, c'est-a-dirQ la matrice des subnodules; 
de 59,75 a 60,80 ' les zones brunatres a parasite 
d'alteration sont localisees le iong de certaines 
fractures. Vide d'origine karstique, de 63,30 a 
63,70. A beaucoup d'endroits, la roche est tres 
fragmentee. Ces zones correspondent peut etre a 
de petits vides. 

De 63,70 a 64,40 , calcaire dolomitique, 
pu~s dolomie grise, moyennement a grossierement 
grenue. Mouchetures et veinules de carbonate (blanc 
ou plus rarement, brunatre), parfois geodiques. 
Fantomes de fossiles (polypiers, crinoides, 
coquilles dont gasteropodes). Certaines zones , 
d'epaisseur decimetrique, formees exclusivement de 
calcite magnesienne, blanche, brunatre ou grisatre 
correspondent, probablement a la pseudomorphose 
totale de polypiers. Diaclases corrodees (de 77,25 
a 77,50; de 78,00 a 78,15). Roche corrodee (de 
64,oo a 64,15 ; de 65,00 a 65,10 ; de 79,50 a 
79,70 ; de 81,20 a 81,30 ; a 82,35 ; a 82,70 ; 
de 87,20 a 87,60). Idem, a tendance pulverulente 
(de 66,80 a 67,30 ; de 86,50 a 87,00). Idem, a 
structure vacuolaire (de 71,60 a 72,30 ; de 73,90 
a 74,00 ; de 74,60 a 74,90). Roche tres souvent 
fragmentee. 

Dolomie grise,a tendance plus sombre et 
plus argileuse de 102,40 a 105,40 , localement 
entre 105,40 a 109,40 et de 125,40 a 125,80 ' 
moyennement a grossierement grenue. Dolomie 
calcaire de 90,70 a 91,10. Nombreux lits schisteux 
noirs, riches en matieres carbonees, brillants, 
bosseles, d'epaisseurs millimetriquesa centimetriques. 
Parfois, dans ceux-ci, ciment ou feuillets de calcite 
blanche. Vers 122,00 , ces lits noirs sont fortement 
alteres et transformes en une argile brunatre. 
Quelques joints stylolithiques. Pendage mesure sur 
lits schisteux bosseles : a 88,50 ; a 104,00, i = 
65° ; a 105,30 , i = 50° ; a 109,50 , i = 65-70° ; 
a 117,oo, i = 65° ; a 119,20, i = 65° ; a 122,30, 
i = 69° ; vers 125,50, i = 75°. Quelques veinules 
et mouchetures de calcite blanche ou blanc brunatre, 
parfois geodiques. Fantomes de polypiers, crinoldes, 
coquilles, et, de 124,60 ~ 125,40, bryozoaires (?). 
Zones corrodees (de 90,40 a 90,50 ; de 91,10 a 
91,40). Idem, en debris (de 88,90 a 88,95 ; de 90,10 
a 90,40; de 95,40 a 95,85; de 110,60 a 111,50; de 
112,60 a 113,00). Idem, a tendance pulverulente 

49,80 63,70 

24,15 87,85 
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(de 94,40 a 95,30 ; a 121,60 ; de 122,90 a 
123,10 ; de 123,50 a 123,60). Vides d'origine 
karstique (de 88,95 a 89,45 ; de 89,90 a 90,10; 
de 111,10 a 111,40: de 112,30 a 112,60). 

Dolomie claire, tigree. Rares lits 
schisteux (a 132,30 ~ grisatre tres bossele, 
pendage: i moy. = 73° ; a 139,10, noir, 
brillant, riche en matieres carbonees, ep.1--2cm, 
pendage : i = 70°). Des 133,00, porosite elevee 
(abondance de petites geodes millimetriques a 
centimetriques. Quelques fractures corrodees a 
tendance pulverulente. Roche en debris corrodes 
de 127,60 a 127,70. 

Dolomie gris fonce, a certains endroits 
grossierement grenue, argileuse avec a partir de 
148,10 de nombreux joints filandreux noirs. 
Quelques lits schisteux noirs, bosseles, millime­
triques a centimetriques, de 140,60 a 143,00. 
Pendage : a 140,80 , i = 559 ; a 141,15, i = 60°; 
a 141,60, i = 58°. Fantomes de polypiers, coquilles, 
crinoides, localement abondants. Roche en debris a 
tendance pulverulente de 142,85 a 143,00. Tres frag­
mentee de 146,90 a 147,10 et de 147,85 a 148,10; 

Base du sondage a 150,50. 

37,95 

13,50 13 9, 30 

11,20 150,50 
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SONDAGE 168 W 232 

Epaisseur Base a 
De 0,00 a 2,00 , limon brun clair, peu 

argileux, ne faisant pas effervescence a HCl 1/10 N. 
De 2,00 a 5,00 , limon brun fonce, argileux, ne 
reagissant pas a l'acide, sauf de 4,80 a 5,00. 

Calcaire gris, argileux a tres argileux, 
a strucnure subnoduleuse a noduleuse (nodules gris 
clair ; matrice gris fonce, riche en bioclastes). 
De 14,00 a 15,00 , structure straticulee (pendage : 
i = 42°). Joints stylolithiques. Polypiers, parfois 
encroutes par des algues (17,90 a 20,60), stromata­
pores, coquilles (dont gasteropodes). Mouchetures 
de calcite et ankerite. Veinules de calcite blanche, 
millimetriques a centimetriques, parfois a structure 
geodique, tres rarement frangees de limonite. 
Nombreuses zones en debris (avec argile d'alteration 
brun rougeatre de 5,00 a 6,00 ; vers 13,80 ; vers 
16,50; a 19,70; de 21,10 a 21,40). Vides d'origine 
karstique (de 12,05 a 12,40 ; de 16,25 a 16,50 ; de 
21 ,4o a 21 ,6o). 

Roche analogue a celle decrite precedemment, 
mais a caractere bioconstruit, localement tres marque 
(de 21,60 a 23,20; de 28,80 a 30,30 ; de 33,80 a 
35,60; de 36,00 a 37,70; de 39,00 a 40,70 et de 
4 I ,25 a 42, 20). Gras stromatopores et polypiers tres 
abondants. Quelques petits organismes algaires (type 
onkoide), coquilles et crinoidea. Certaines veinules 
de calcite sont tres legerement mineralisees (a 21,85, 
quelques cristaux millimetriques de pyrite ; de 26,90 
a 27,00 , plaquettes de marcasite tapissees de limonite; 
de 33,90 a 35,60 ' petits cristaux de pyrite parfois 
fortement oxydes}. Diaclases corrodees (de 28,40 a 28,80), 
a enduite limonito-argileux (de 36,00 a 37,70). Debris 
corrodes (de 22,70 a 23,20; de 27,80 a 28,10). Idem, 
avec argile d'alteration (de 32,75 a 32,95 ; a 33,30 ; 
vers 36,00). Vides d'origine karstique (de 28,10 a 28,40; 

5,00 

16,60 

de 35,60 a 36,00 ; de 40,70 a 41,25). 20,60 

Zone mineralisee. De 42,20 a 43,75 , vide 
contenant quelques debris de calcaire melanges a des 
nodules et plaquettes de marcasite limonitisee a 
structure vacuolaire. De 43,75 a 45,20 , vide. De 45,20 
a 45,50 , debris de marcasite vacuolaire tres fortement 
oxydee (enduit pulverulent brun-jaunatre limoniteux; 
localement, enduit rouge pourpre, hematitique). 
De 45,50 a 46,75 , vide avec quelques menus debris, 
parfois refores, de calcaire riche en stromatopores. 
A la base de cette passe, marceau de bois fore - tres 
vraisemblablement, etan~on d'une ancienne galerie 

5,00 

21,60 

42,20 
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(reconnue sur d'anciens plans miniers) -. 
De 46,75 i 47,00 , vide. Dans la caisse, 
un morceau de carotte coherente de 6 em 
de long i la surface superieure corrodee. 
Il s'agit de calcaire gris clair, microbrechique 
(sedimentaire). Remarquons que dans toute cette 
zone, les vides ne peuvent pas etre formellement 
attribues i l'action de phenomenes karstiques. 
La presence d 'un morceau d 'etan<;on prouve que 
des travaux miniers ont ete effectues i cet 
endroit. Les vides peuvent done etre aussi dus 
au creusement de galeries ou i des eboulements. 

Calcaire gris clair tres finement grenu, 
plus ou moins argileux, localement i structure 
subnoduleuse (de 51,20 i 53,60 ; de 56,20 i 56,35 
de 59,30 i 60,30). Rares joints schisteux, noirs, 
ondules, d'epaisseur millimetrique (vers 47,50 , 
pendage : i moy. = 70° ; de 51,80 i 52,70 , joints 
tres abondants, pendage : i = 78°). Polypiers et 
stromatopores (ces derniers encroutant parfois 
les premiers, comme de 53,80 i 54,20). Quelques 
petits crinoides et debris de coquilles (dont 
gasteropodes, de 56,20 i 56,35 et de 59,30 i 60,30). 
Veines centimetriques de .calcite souvent a structure 
brechique (elements anguleux de calcaire), frequemment 
mouchetees ou frangees de marcasite. A 56,20 , nombreux 
debris de marcasite en plaquettes d'I em d'epaisseur 
et de 3 i 4 em de loag. Parfois, presence de petites 
geodes tapissees de scalenoedres de calcite. 
Les veinules de calcite sont orientees dans des sens 
divers. Beaucoup de ces veinules ont une pente voisi­
nant 45°. Diaclases corrodees (de 57,00 a 58,10). 
Vides d'origine karstique (de 53,50 a 53,80 ; de 
56,70 i 57,00; de 59,00 i 59,30). Plusieurs zones 
en debris. 

Zone mineralisee. De 60,30 i 62,50, 
vide avec quelques fragments corrodes de calcaire 
macules d'argile brunatre. A 61,25 , marcasite, en 
plaquettes centimetriques avec digitations laterales. 
De 62,50 i 62,70 , calcaire gris clair mouchete de 
calcite blanche et brune. En debut de passe, nombreux 
debris, avec quelques fragments de marcasite,recouverts 
d'une pellicule de limonite. De 62,70 i 63,70, vide. 
De 63,70 a 63,80 , fragments corrodes et refores de 
calcaire avec argile d'alteration, brunatre. De 63,80 
i 64,70 calcite blanche renfermant des nodules centi­
metriques i millimetriques de marcasite i structure 
vacuolaire) et quelques fragments anguleux de calcaire. 
Roche en debris jusqu'a 64,20. De 64,70 i 64,80 , 
calcaire gris, argileux, organoclastique (coquilles, 
dont gasteropodes, petits polypiers, petits crinoides). 

4,80 47,00 

13,30 60,30 
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De 64,80 a 65,20 , zone mineralisee analogue a 
celle decrite de 63,80 a 64,70 ' mais ail la 
proportion de marcasite l'emporte sur la fraction 
calcitique. Les contacts avec les epontes sont 
plans (au toit: pente,i = 68° ; au mur, pente : 
i = 65°) mais les directions des surfaces de 
contact sont differentes (decalage de 90° - zone 
mineralisee en coin). De 65,20 a 65,30, calcaire 
tres riche en polypiers, larde de veines plus ou 
moins epaisses (centimetriques a decimetriques) 
de calcite blanche et de marcasite. Les teneurs 
en calcite et marcasite sont d'egale importance 
(en volume). La structure zonaire de la marcasite 
est beaucoup moins nette que precedemment : 
parfois, la marcasite frange la calcite : parfois 
elle occupe le coeur des veinules ; parfois encore, 
elle se presente en mouchetures ou en cristaux 
automorphes dissemines. De 66,80 a 68,10, calcaire 
gris clair a polypiers et stromatopores. Veinules 
de calcite blanche mineralisee en marcasite, surtout 
de 67,10 a 67,30 et de 68,00 a 68,10. De 68,10 a 
68,30 , roche en menus debris (principalement, 
plaquettes centimetriques de marcasite enduites d'une 
pellicule de limonite). Quelques fragments corrodes 
de calcaire abondamment veinule de calcite et de 
marcasite. De 68,30 a 69,70 , calcite blanche, abon­
damment mineralisee en marcasite, localement a 
structure zonaire. Nombreux fragments anguleux de 
calcaire. Par places, la roche est alteree : la 
calcite et la marcasite prennent une structure 
vacuolaire ; la marcasite s'effrite facilement et 
est tapissee d'un produit limoniteux : la calcite 
devient laiteuse et pulverulente. 

Calcairegris a gris sombre, argileux a 
tres argileux, localement; a structure subnoduleuse 
a noduleuse. Rares joints schisteux noirs. A 97,80 , 
pendage : i = 67°. De 76,00 a 79,50, courtes 
straticules schisteuses noires, devenant tres 
abondantes de 79,00 a 79,50. Les 50 derniers em. de 
cette zone presentent une structure micropoudingui­
forme. Caractere organoclastique tres marque, princi­
palement dans les zones subnoduleuses a noduleuses 
(coquilles, crinoides, polypiers. A 90,10, debris 
algaires ?). Breche tectonique a ciment de calcite 
blanche de 70,20 a 70,30 et de 84,10 a 84,20. 
Diaclases corrodees, eventuellement avec residu 
argileux brunatre (de 79,45 a 79,50 ; de 89,50 a 
89,70; de 91,30 a 93,00; de 96,10 a 99,10). 
Vide d'origine karstique de 72,60 a 73,00 , avec 
quelques debris refores de calcaire et de marcasite 
a structure vacuolaire. Roche frequemment en debris. 

Base du sondage a 101,40. 

9,40 69,70 

31 '70 101,40 
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IV. Interpretation des sondages 

Les logs schematiques des sondages sont montres aux figures 8 et 9. 
Pour permettre une comparaison aisee entre la lithologie et les analyses 
chimiques ulterieures, le symbolisme lithologique est figure independamment 
du pendage. La figure 9 concerne les memes sondages, mais les logs sont 
dessines compte tenu du pendage. 

Sur les figures 8 et 9, a droite du log de chaque sondage, nous 
avons effectue les correlations entre les niveaux lithologiquement bien 
individualises et ceux decrits par Coen (1974). Les sigles a, b, c, d, e, 
f, g, h, i, ant le meme sens que ceux introduits par cet auteur pour la 
coupe Heure - Sinsin. 

Au sein des lithozones ainsi individualisees, les correlations 
lithologiques sont cependant aleatoires voire impossibles (les niveaux 
finement straticules, par exemple, ne sont correllables qu'a tres courte 
distance). 

Plusieurs observations lithologiques nouvelles peuvent etre 
aegagees 

1) Variations d'epaisseur de la lithozone dolomitique 

- au sondage 168 \·J 230 epaisseur stratigraphique plus de 60 metres 
- au sondage 168 w 231 : epaisseur stratigraphique : plus de 40 metres 
- au sondage 168 w 229 : epaisseur stratigraphique : 35 metres (la 

lithozone "c" cependant est entrecoupee d'episodes calcaires qui 
subdivisent cette formation en 3 parties : c' c" et c"'. Au total,il 
n'y a done pas plus de 25m de dolomies et calcaire dolomitiques). 
Bref, l'ampleur de la dolomitisation s'attenue vers leN. (zone du 
Poteau). Par centre les leves de terrain ant montre que la formation 
dolomitique etait la plus puissante a proximite eta l'W de la faille f 2 . 

2) Variations d'epaisseur et legere diachroni~ des horizons f et g. 

3) Au sondage 168 W 229, entre 157,25 et 158,00 , presence d'un niveau de 
"schiste vert" totalement aberrant par son facies et sa localisation 
au sein d'une formation essentiellement carbonatee. A cause de la 
structure brechique de sa base et de la structure nebuleuse de son 
sommet, cet episode schisteux correspond probablement a un glissement 
sous-aquatique. D'autres origines - par exemple une variation locale 
d'apport sedimentaire ou un apport volcanique - ne peuvent cependant 
pas etre formellement ecartees. Il est a remarquer que les resultats 
d'analyses geochimiques detaillees montrent que ce niveau n'est pas 
caracterise par un inventaire geochimique semblable a celui de la 
formation terrigene surincombante. 

4) Presence d'un bioherme rouge dont la semelle est corellee sur base de 
criteres geometriques a la lithozone g. 

5) Presence de breches sedimentaires non correllables d'un sondage a 
l'autre. 

~{ 
~:-: 
t·:· 
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6) Rappelons egalement la presence d'un exoclaste de nature ignee, dans les 
schistes riches en nodules calcaires, au sondage 168 W 225, entre 84,87 
et 84,90 m (Dejonghe et Bouckaert, 1978). 

V. Tectonique locale et implications metallogeniques 

clos leves ont permis de preciser la structure tectonique de cette 
region en ce qui concerne 2 points : 

1) Entre !'anticlinal du "Bois des Sarts" et !'anticlinal du "Bois de 
~aumont - Champaille", existence d'un anticlinal intermediaire situe 
sous le village de Nettinne. Cet anticlinal s'ennoye et s'attenue vers 
l'E (figure 4). 

2) Existence d'une autre faille transversale (f2 a 500 m au SW de la faille 
mineralisee f1). Ce couple de failles f1 et f2 individualise un bloc 
surreleve. La faille f2 peut cependant etre sujette a contestation. 

~!g~~~~!~-i~~£!~~!~~-~-!~~~i~!~~£~-~~-1~-i~i!!~-f~ 
1) A cet endroit, l'Eau d'Heure marque un changement de direction "en 

escalier", le cours aval etant deplace (translation) de 175 metres par 
rapport au cours amont. 

2) Les dolomies de la lithozone c qui affleurent spectaculairement a la 
terminaison orientale du "Bois de Saumont" sont decalees d'une centaine 
de metres vers le N par rapport aux dolomies similaires affleurant le 
long de la route Heure- Nettinne, au N.E. de la borne kilometrique K37. 

3) Dans les prairies situees au S de l'Eau d'Heure (coteau rive droite), 
dans le prolongement de la faille presumee, on observe des phenomenes 
d'erosion particuliers. Une petite vallee, jalonnee par des sources 
intermittentes, entaille les schistes subaffleurants. Cette structure 
est unique dans la region consideree. 

4) Le dernier argument resulte d'un examen de la carte topographique. 
Celle-ci renseigne les petits ressauts de la surface topographique par 
un sigle particulier. Ces ressauts correspondent souvent a des banes 
calcaires, plus ou moins noduleux, individualises dans les schistes. 
Un de ceux-ci montre une discontinuite angulaire a l'endroit de la 
faille presumee. 

~!&~~~ll!~-~~f~~£!~~l~~-~-!~~~~~!~~~~-~~-£~!!~-!~~!!~ 
I) Le long de la route Heure - Nettinne, on n'observe pas de variation dans 

les directions et pendages des terrains situes de part et d'autre de la 
faille presumee. 

2) Aucune veinule mineralisee n'a ete reconnue a cet endroit. 

Les arguments favorables a l'existence de la faille f2 nous 
paraissent l'emporter sur les arguments defavorables. Il nous semble qu'on 
puisse done considerer un bloc individualise par 2 failles (f

1 
et f ) qui 

presente des caracteristiques spatiales differentes de celles des btocs 
voisins (respectivement a l'E, le bloc du "Pierreux" eta l'W, le bloc 
du "Bois Champaille"). 
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Au cours de ce mouvement, le bloc central a probablement subi des 
contraintes differentielles qui se traduisent par un leger mouvement de 
basculement du bloc central par rapport aux blocs lateraux. Ceci n'implique 
cependant pas que les mouvements cassants f 1 et f2 aient nikessairement ete 
simultanes. 

Bref, nous crayons a !'existence d'un petit horst delimit€ par les 
failles ft et f2' consecutif a une poussee non constante le long de !'anti­
clinal du "Bois Champaille - Bois de Saumont - Pierreux". A une epoque oil 
les 2 levres de la faille ft ' etaient separees' le vide intermediaire a ete 
cimente par des depots mineralises (les structures en cocarde attestent 
qu'il s'agit d'un depot dans un vide et non d'un remplacement metasomatique). 

Dans certains sondages, on observe que certains feuillets schis~ux 
sont brechifies et cimentes par de la calcite. Ceci pourrait etre lie au 
plissement des couches provoquant un decollement des banes calcaires sur 
les joints schisteux et calcschisteux les plus epais. 

Ce plissement se traduit aussi par la presence de ve'inules fusifor­
mes de distension dont la calcite n'est jamais mineralisee. 

Les diaclases qui affectent les calcaires ant certainement accentue 
les phenomenes de dissolution karstique si importants dans certains sondages. 
Il s'agit d'ailleurs d'une region oil le Frasnien est caracterise par une 
activit€ karstique de grande ampleur ("Trou del Heuve","abime de Nettinne 
ou trou du petit singe" aiguigeois voisin du "Pierreux"; pour ne citer, dans 
le perimetre considere, que les cavites penetrables a l'homme). 

Au droit du filon, l'activite karstique a sans aucun doute ete 
favorisee par l'oxydation de la marcasite (formation de H2S04). 

Selon l'ingenieur charge de la direction des travaux de recherche 
en 1938- 1939, l'exhaure dans la mine etait fonction du regime des pluies 
debit faible en temps normal mais coup d'eau en cas de pluies violentes. 
Cette observation milite en faveur d'une circulation souterraine directe 
entre l'aiguigeois situe pres du "Pierreux" et la mjne. En temps normal la 
fluoresceine deversee dans l'aiguigeois reapparaissait·au niveau de l'Eau 
d'Heure (A. Tackels, communication personnelle). 

Certaines directions et pendages aberrants, notamment au d~oit 
de la voute dolomitique du bloc compris entre les failles f! et f 2 , aa 
peuvent s'expliquer qu'en invoquant l'effondrement de cavites karstiques 
profondes. 

Neanmoins, tcus les vides rencontres en sondages ne peuvent pas 
etre formellement attribues a des phenomenes karstiques. Ils peuvent aussi 
etre dus a des travaux miniers . En effet, le sondage 168 W 232 a recoupe 
un etan~on en bois, vers 46,75 (soit, vers 32,70, en profondeur verticale). 

Sur le plan mineralisation, les resultats sont decevants. Dans les 
zones anomales du "Poteau" et du "Bois de Saumont" les filons suspectes 
n'ont pas ete reconnus par sondages. Distribuees le long de la formation 
carbonatee, les anomalies du "Bois de Saumont - Champaille" et du "Bois des 
Sarts" correspondent certainement a de faibles mineralisation stratoides. 
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Au flanc N de l'anticlinal du "Bois Champaille", les anomalies plombo­
zinciferes soot localisees au voisinage du contact calcaire (d)- dolomie~). 
Au flanc S , cette observation a tendance a disparaitre. Par contre, dans 
le "Bois de Saumont"· (horst f1 ,f2) , c 'est au flanc S · que cette distribu­
tion anomale s'observe le mieux. Ces anomalies sont confirmees par l'etude 
geochimique des echantillons de sondages (de Walque, doctorat en cours). 

Neanmoins, des anomalies stratiformes existent aussi a d'autres 
endroi ts. Elles soot particulierement bien developpees dans le "Bois des 
Sarts" a proximite du contact calcaire (d.) - schiste (e). 
Cette observation avait deja ete mise en evidence au sondage du "Poteau" 
(de Walque et al, 1977). Par contre, l'anomalie du "Poteau" est enigmatique. 
Il reste possible qu'un filon existe entre les sondages 168 W 225 et 168 W 
229 sans etre situe parfaitement a l'aplomb de l'anomalie geochimique de 
surface. Seul un nouveau sondage incline, intermediaire aux sondages 
168 W 225 et 168 W 229 dissiperait cette incertitude. 

Dans la zone de la mine de Heure, en comparant les renseignements 
tires de l'ancienne exploitation, de la prospection pedogeochimique et des 
sondages, il apparait que le filon principal f

1 
est accompagne de filons 

satellites. Nous en avons reconnus trois; que nous avons designes par f' 1, 
f" 1 et f"' 1 (figure 3). 

Pour cartographier ces filons, nous nous sommes bases sur les 
donnees suivantes : 

filon principal f1 

Dans la zone exploitee, sa trace est indiquee sur un plan minier 
conserve a !'Administration des Mines. Elle coincide avec des anomalies 
geochimiques importantes. Dans la zone non exploitee d'autres anomalies 
geochimiques longiformes sont parfaitement alignees sur les precedentes. 
Le filon principal f 1 parait done r~ctiligne. 

filon satellite f'I 

Il se marque en surface par une anomaliegeochimique de 200 metres 
de long. En profondeut, son allure est conjecturale et on peut se demander 
ootamment si f1 et f' 1 fusionnent. Une observation suggere cette hypothese. 
En effet le plan minier mootre qu'une galerie de recherche partant de la 
galerie d' ecoulement a recoupe un filon satellite (indique par c sur ce plan) 
a une dizaine de metres du filon principal. Neanmoins, comme en sufac._, les 
anomalies geochimiques reperees sont distantes d'environ 75 metres et que, 
a 30 metres de profondeur les filons connus en galeries sont distants d'une 
dizaine de metres,il nous semble improbable que l'anomalie geochimique 
laterale corresponde au filon satellite recoupe en galerie. Elle doit 
correspondre a un autre filon satellite relativement eloigne du filon prin­
cipal. 

Pour ne pas surcharger la carte (figure 3), le filon satellite le 
plus proche du filon principal fl n' a pas ete represent€. 

Filon satellite f"I 

Il s'agit dun filon greffe sur le filon principal fl. Il est indi­
que sur le plan minier, sur lequel on peut lire qu' il atteignait une puissance 
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de 8 metres, alors que le filon principal £1 etait caracterise par une 
puissance moyenne de 4 metres. Les 2 filons £1" et £1 ont ete recoupes au 
sondage 168 W 232 de 42,20 m i 47,00 m et de 60,30 m i 69,70 m (profondeurs 
inclinees). 

Filon satellite £1'" 

D'une part, on constate que les anomalies geochimiques correspon­
dant i l'extremite septentrionale du filon f 1 (en zone non exploitee) se 
situent i une cinquantaire de metres i 1' E de la "Fosse i Plomb" (puits 
de recherche). 

D'autre part, on sait que le sondage 168 W 228 a recoupe un filon 
peu epais (0,30 m) vers 150 metres de profondeur inclinee, c'est-i-dire 
exactement au droit de la "Fosse i Plomb". 

On doit done conclure 8, l'existence d'un filon satellite f"j, 
passant par la "Fosse i Plomb". Le sondage 168 W 228 n'aurait done pas 
recoupe le filon principal. 

VI. Conclusion generale 

Dans ce travail, on presente les resultats d'une nouvelle prospec­
tion pedogeochimique effectuee sur les territoires de Heure et Nettinne 
pour reconnaitre l'extension du filon anciennement exploite i Heure pour 
"pyrite" et plomb. La limonite du chapeau de fer avait ete prealablement 
exploitee en miniere. 

La presence de mineralisation au droit des anomalies geochimiques 
p.rincipales a ete verifiee par SQndages inclines. Ceux-ci ont montre que la 
zone mineralisee de la mine de Heure comportait un filon principal et des 
filons satellites. Le minerai hypogene est presque essentiellement constitue 
de marcasite dans une gangue de calcite. Si la sphalerite n 1 est: P1l~ r~r~~ _!J 
en est tout autre de la galene (reperee uniquement en quelques rares 
endroits) . Les zones plus riches en galene attestees par les vieux docu­
ments miniers sont done extremement localisees. La puissance du filon 
principal f 1 diminue vers le nord. 

Les anomalies pedogeochimiques du "Bois de Saumont - Bois 
Champaille " et du "Bois des Sarts" correspondent i des indices de tres 
faible mineralisation stratoide dans la formation carbonatee. 

La presence d'un filon dans la zone du "Poteau" n'a pas pu etre 
prouvee par sondage. 

En outre, sondages et leves de terrain ont permis de preciser la 
tectonique locale et les caracteristiques lithologiques des formations 
frasniennes considerees. 
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